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Préambule 
 

 1.   Le mot du formateur : 
 

Hello, moi c'est Pauline 👋 
 
D'abord, je tiens à te remercier de m'avoir fait confiance 
et d'avoir choisi www.licencesciencepo.fr. 
 
Si tu lis ces quelques lignes, saches que tu as déjà fait le 
choix de la réussite. 
 
Dans cet E-Book, tu découvriras comment j'ai obtenu ma 
Licence Science Politique (Science Po) avec une 
moyenne de 16.33/20 grâce à ces fiches. 

 
 2.   Pour aller beaucoup plus loin : 

 
Vous avez été très nombreux à nous demander 
de créer une formation 100% vidéo axée sur 
l'apprentissage de manière efficace de toutes 
les notions à connaître. 
 
Chose promise, chose due : Nous avons créé 
cette formation unique composée de 5 
modules ultra-complets (1h20 au total) afin 
de t’aider, à la fois dans tes révisions en 
Licence Science Po, mais aussi toute la vie. 
 

 3.   Contenu d’Apprentissage Efficace : 
 

1. Module 1 - Principes de base de l'apprentissage (21 min) : Une introduction globale 
sur l'apprentissage. 

 
2. Module 2 - Stéréotypes mensongers et mythes concernant l'apprentissage (12 

min) : Pour démystifier ce qui est vrai du faux. 
 

3. Module 3 - Piliers nécessaires pour optimiser le processus de l'apprentissage (12 
min) : Pour acquérir les fondations nécessaires au changement. 

 
4. Module 4 - Point de vue de la neuroscience (18 min) : Pour comprendre et 

appliquer la neuroscience à sa guise. 
 

5. Module 5 - Différentes techniques d'apprentissage avancées (17 min) : Pour avoir 
un plan d'action complet étape par étape + Bonus.    

Découvrir Apprentissage Efficace 

http://www.licencesciencepo.fr/
https://licencesciencepo.fr/apprentissage-efficace
https://licencesciencepo.fr/apprentissage-efficace
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C1 : Utiliser les outils numériques de référence 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C1 : Utiliser les outils numériques de référence est crucial pour 
les étudiants en Licence Science Po (Science Politique) car il leur permet de maîtriser les 
outils numériques essentiels pour la recherche et l'analyse de données. 
 
Cela inclut une large gamme de logiciels et d'applications, allant des traitements de texte 
aux bases de données en passant par les outils de présentation. La maîtrise de ces outils 
est indispensable pour la réalisation de dossiers, de présentations, et pour la gestion de 
projets académiques. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de se familiariser avec les outils 
numériques dès le début de l'année. Prends le temps de pratiquer régulièrement sur des 
logiciels tels que Word, Excel, et PowerPoint. 
 
N'hésite pas à suivre des tutoriels en ligne pour découvrir des astuces et des 
fonctionnalités avancées. Le plus important est de rester curieux et de ne pas avoir peur 
de tester de nouvelles choses. Enfin, organise-toi pour éviter l'accumulation de tâches et 
travaille en équipe lorsque c'est possible pour partager des astuces et des compétences. 
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Chapitre 1 : Acquérir, traiter, et diffuser des données en toute 
sécurité 
  

 1.   Acquérir des données : 
  
Sources de données : 
Il existe différentes sources de données comme les enquêtes, les bases de données 
publiques, et les réseaux sociaux. 
  
Collecte de données : 
La collecte de données doit être systématique et bien planifiée pour garantir leur qualité et 
pertinence. 
  
Outils de collecte : 
Les outils varient de simples questionnaires papier à des logiciels comme Qualtrics ou 
Google Forms. 
  
Considérations éthiques : 
Il est crucial de respecter la confidentialité et d'obtenir le consentement des personnes 
interrogées. 
  
Exemple de collecte de données : 
Une enquête en ligne sur les habitudes de lecture des étudiants utilisant un formulaire 
Google. 
  

 2.   Traiter des données : 
  
Nettoyage des données : 
Le nettoyage des données consiste à supprimer les erreurs, les doublons et les 
incohérences. 
  
Analyse des données : 
L'analyse peut inclure des statistiques descriptives et des tests hypothétiques. 
  
Outils d'analyse : 
Excel, SPSS, R et Python sont souvent utilisés pour analyser des données quantitatives. 
  
Visualisation des données : 
Les graphiques et tableaux rendent les données compréhensibles et accessibles. 
  
Exemple d'analyse de données : 
Utilisation de SPSS pour analyser les résultats d'une enquête sur les préférences politiques. 
  

 3.   Diffuser des données : 
  



Formats de diffusion : 
Les données peuvent être diffusées sous forme de rapports, d'infographies ou de 
présentations. 
  
Canaux de diffusion : 
Les principaux canaux incluent les publications académiques, les réseaux sociaux et les 
sites web. 
  
Public cible : 
Adapter le message en fonction du public cible est essentiel pour une diffusion efficace. 
  
Considérations légales : 
Respecter les lois sur la protection des données, comme le RGPD, est crucial lors de la 
diffusion. 
  
Exemple de diffusion de données : 
Publication d'un rapport de recherche sur un site web académique accessible au public. 
  

 4.   Sécurité des données : 
  
Mesures de sécurité : 
Utiliser des mots de passe forts, des logiciels antivirus et des systèmes de sauvegarde. 
  
Chiffrement : 
Le chiffrement des données garantit que seules les personnes autorisées peuvent y 
accéder. 
  
Contrôle d'accès : 
Limiter l'accès aux données sensibles aux seules personnes autorisées. 
  
Sauvegarde : 
Des sauvegardes régulières préviennent la perte de données en cas de panne ou de 
cyberattaque. 
  
Exemple de sécurité des données : 
Utilisation de Google Drive avec double authentification pour stocker des données de 
recherche. 
  

 5.   Exemples chiffrés et pratiques : 
  
Exemple de collecte de données : 
Utilisation de Google Forms pour collecter des réponses de 200 étudiants en 2 semaines. 
  
Exemple de nettoyage : 
Suppression de 10% des données en raison de réponses incohérentes ou incomplètes. 
  



 
  
Exemple d'analyse : 
Utilisation de R pour réaliser une analyse de régression linéaire sur 500 réponses. 
  
Exemple de diffusion : 
Création d'une infographie pour résumer les résultats d'une analyse de données sur une 
page web. 
  

Étape Outils Temps estimé Exemple 

Collecte Google Forms 2 semaines Enquête sur 200 étudiants 

Nettoyage Excel 1 semaine Suppression de 10% des données 

Analyse R, SPSS 2 semaines Analyse de régression linéaire 

Diffusion Infographie 1 semaine Résumé sur une page web 

   



Chapitre 2 : Collaborer efficacement en ligne avec des outils 
numériques 
  

 1.   Utiliser les plateformes de collaboration : 
  
Définition et importance : 
Les plateformes de collaboration comme Slack, Teams ou Trello permettent de centraliser 
la communication et le suivi des projets. 
  
Fonctionnalités principales : 
Ces outils offrent des fonctionnalités telles que le chat en temps réel, la gestion des tâches 
et le partage de fichiers. 
  
Choix de la plateforme : 
Choisir une plateforme dépend des besoins spécifiques du projet : communication, 
gestion des tâches ou documentation. 
  
Avantages : 
Centraliser les conversations aide à éviter les pertes d’informations et améliore la 
productivité. 
  
Intégrations : 
La plupart des plateformes peuvent s'intégrer à d'autres outils comme Google Drive ou 
Dropbox pour une fluidité des échanges. 
  
Exemple d'intégration : 
Intégrer Trello avec Google Drive pour synchroniser les documents directement avec les 
cartes de projet. 
  

 2.   Utiliser les outils de gestion de projet : 
  
Définition et importance : 
Les outils de gestion de projet comme Asana ou Monday aident à planifier, organiser et 
suivre l'avancement des tâches. 
  
Création de projet : 
Définir les objectifs du projet, les étapes clés et les échéances pour une vision claire du 
projet. 
  
Assignation des tâches : 
Attribuer des tâches spécifiques aux membres de l'équipe pour éviter les confusions et les 
doubles emplois. 
  
Suivi de l’avancement : 



Utiliser des graphiques de progression et des rapports pour suivre l'évolution du projet et 
détecter les retards. 
  
Collaboration : 
Les utilisateurs peuvent commenter directement sur les tâches pour une communication 
plus fluide et efficace. 
  
Exemple de suivi de projet : 
Utiliser Asana pour suivre un projet de recherche, avec des étapes comme la collecte de 
données, l'analyse et la rédaction du rapport. 
  

 3.   Utiliser les outils de communication en ligne : 
  
Messageries instantanées : 
Les messageries comme WhatsApp ou Messenger facilitent les échanges rapides et 
informels entre les membres d'une équipe. 
  
Outils de visioconférence : 
Les outils comme Zoom, Skype ou Google Meet sont essentiels pour organiser des réunions 
à distance en temps réel. 
  
Partage d'écran : 
La fonction de partage d'écran est utile pour présenter des documents, des présentations 
ou des sites web aux participants. 
  
Enregistrement des réunions : 
Enregistrer les réunions permet de garder une trace des discussions et décisions prises 
pour référence future. 
  
Utilisation des forums : 
Les forums de discussion comme ceux de Moodle ou Blackboard permettent des 
échanges asynchrones sur des sujets spécifiques. 
  
Exemple d'utilisation de Zoom : 
Organiser une réunion hebdomadaire de suivi de projet avec partage d'écran pour 
présenter les avancements et les prochaines étapes. 
  

 4.   Utiliser les outils de stockage et de partage de fichiers : 
  
Stockage en ligne : 
Des plateformes comme Google Drive, Dropbox ou OneDrive permettent de stocker et 
partager des fichiers en toute sécurité. 
  
Accès aux fichiers : 
Accorder des autorisations spécifiques aux membres de l'équipe pour consulter, modifier 
ou commenter les documents. 



  
Organisation des fichiers : 
Créer des dossiers et sous-dossiers pour organiser les documents par projet ou par type 
de fichier. 
  
Collaboration en temps réel : 
Les outils comme Google Docs permettent à plusieurs personnes de travailler 
simultanément sur un même document. 
  
Sauvegarde automatique : 
Les plateformes de stockage en ligne enregistrent automatiquement les modifications 
pour éviter la perte de données. 
  
Exemple d'utilisation de Google Drive : 
Partager un dossier de recherche avec des collègues pour qu'ils ajoutent leurs 
contributions et commentaires en temps réel. 
  

 5.   Utiliser les outils de prise de notes et de documentation : 
  
Applications de prise de notes : 
Notion, Evernote ou OneNote permettent de centraliser et organiser des idées, des notes et 
des réflexions. 
  
Partage des notes : 
Partager des notes avec des collaborateurs pour qu'ils puissent les consulter, commenter 
et ajouter du contenu. 
  
Organisation des informations : 
Classer les notes par catégories, projets ou thèmes pour une meilleure organisation. 
  
Recherche rapide : 
Les outils de prise de notes disposent généralement de fonctions de recherche pour 
retrouver rapidement des informations. 
  
Synchronisation : 
Les notes sont synchronisées sur tous les appareils, permettant un accès constant à 
l'information. 
  
Exemple d'utilisation de Notion : 
Créer un espace de travail dans Notion pour un projet, avec des sections dédiées aux 
recherches, aux idées et aux tâches à accomplir. 
  

Outil Utilité Exemple 

Slack Communication en temps réel Discussion de groupe 



Asana Gestion de projet Suivi des tâches 

Google Drive Stockage de fichiers Partage de documents 

Zoom Visioconférence Réunions en ligne 

Notion Prise de notes Organisation de projet 

   



Chapitre 3 : Assurer la sécurité des informations selon les 
bonnes pratiques 
  

 1.   Comprendre les menaces : 
  
Les types de menaces : 
Il existe plusieurs types de menaces pour la sécurité des informations, tels que les virus, les 
malwares, les ransomwares et le phishing. 
  
Les conséquences des attaques : 
Les attaques peuvent entraîner la perte de données, la divulgation d'informations 
sensibles et des dommages financiers importants. 
  
Les statistiques des cyberattaques : 
En 2022, 68% des entreprises ont été victimes de cyberattaques, avec une augmentation 
de 27% par rapport à l'année précédente. 
  

 
  
Les cibles fréquentes : 
Les entreprises de toutes tailles, ainsi que les institutions publiques, sont souvent les 
principales cibles des cyberattaques. 
  
Exemple d'attaque : 
En 2021, une grande entreprise française a subi une attaque de ransomware qui a 
paralysé ses opérations pendant deux semaines. 
  

2.   Mettre en place des mesures de protection : 
  
L'importance des mots de passe : 



Utiliser des mots de passe complexes et uniques pour chaque compte est essentiel pour 
protéger les informations. 
  
Les logiciels antivirus : 
Installer et mettre à jour régulièrement des logiciels antivirus permet de détecter et de 
neutraliser les menaces potentielles. 
  
Les sauvegardes régulières : 
Effectuer des sauvegardes régulières des données critiques assure la récupération des 
informations en cas d'attaque. 
  
Les mises à jour des logiciels : 
Maintenir les logiciels à jour corrige les vulnérabilités connues et empêche les attaques 
potentielles. 
  
Exemple de sauvegarde : 
Une petite entreprise sauvegarde ses données cruciales tous les jours sur un serveur 
distant sécurisé. 
  

3.   Former et sensibiliser les utilisateurs : 
  
Les formations régulières : 
Organiser des formations régulières pour les employés sur la sécurité informatique est 
crucial pour prévenir les erreurs humaines. 
  
Les campagnes de sensibilisation : 
Mettre en place des campagnes de sensibilisation aide à rappeler les bonnes pratiques 
en matière de sécurité des informations. 
  
Les tests de phishing : 
Réaliser des tests de phishing permet d'évaluer la vigilance des utilisateurs et de les 
former à reconnaître les tentatives d'hameçonnage. 
  
Les politiques de sécurité : 
Établir des politiques de sécurité claires et accessibles à tous les employés encadre les 
pratiques sécurisées au sein de l'entreprise. 
  
Exemple de formation : 
Une entreprise organise un atelier trimestriel sur les nouvelles menaces en cybersécurité 
et les mesures de prévention. 
  

4.   Utiliser des outils de sécurité avancés : 
  
Les pare-feu : 
Les pare-feu surveillent et contrôlent le trafic réseau entrant et sortant selon des règles de 
sécurité prédéfinies. 



  
Les systèmes de détection d'intrusion : 
Ces systèmes identifient les activités suspectes et les tentatives d'intrusion sur le réseau. 
  
Les réseaux privés virtuels (VPN) : 
Utiliser un VPN permet de sécuriser les connexions Internet en chiffrant les données 
transmises. 
  
Les outils de chiffrement : 
Chiffrer les données sensibles empêche les personnes non autorisées de les lire, même en 
cas de vol. 
  
Exemple d'utilisation de VPN : 
Une entreprise utilise un VPN pour que ses employés puissent accéder en toute sécurité 
aux ressources internes depuis l'extérieur. 
 

Outil de sécurité Fonction 

Pare-feu Contrôle du trafic réseau 

Systèmes de détection d'intrusion Identification des activités suspectes 

VPN Sécurisation des connexions 

Outils de chiffrement Protection des données sensibles 

  
5.   Surveiller et auditer régulièrement : 

  
Les audits de sécurité : 
Effectuer des audits de sécurité réguliers permet d'identifier les failles et d'améliorer les 
mesures de protection. 
  
La surveillance continue : 
Surveiller en continu le réseau et les systèmes aide à détecter rapidement les anomalies 
et les incidents de sécurité. 
  
Les analyses de vulnérabilités : 
Réaliser des analyses de vulnérabilités identifie les points faibles des systèmes et des 
applications. 
  
Exemple d'audit de sécurité : 
Une entreprise fait appel à un cabinet externe pour auditer ses systèmes de sécurité tous 
les six mois. 
   



Chapitre 4 : Gérer le flux d'informations de manière optimale 
  

 1.   Comprendre le flux d'informations : 
  
Définition : 
Le flux d'informations se réfère à la quantité et à la vitesse à laquelle les informations 
circulent entre différents acteurs. Il est crucial de bien le gérer pour éviter la surcharge. 
  
Importance : 
Une gestion optimisée permet de prendre des décisions plus rapidement et efficacement. 
Cela évite également la perte d'informations essentielles. 
  
Problèmes courants : 
Les problèmes incluent la surcharge d'informations, les informations non pertinentes et la 
lenteur dans la transmission. Ces problèmes peuvent nuire à la productivité. 
  
Solutions : 
Des solutions incluent l'utilisation de filtres d'information, la priorisation et l'automatisation. 
Ces techniques aident à gérer le flux de manière plus efficace. 
  
Exemple de surcharge d'informations : 
Un étudiant reçoit 100 emails par jour, mais seulement 10% sont pertinents pour ses études. 
Il doit apprendre à filtrer et prioriser. 
  

 
  

 2.   Outils pour gérer le flux d'informations : 
  
Les filtres d'email : 
Les filtres d'email permettent de classer automatiquement les messages selon leur 
importance. Ils sont utiles pour réduire la surcharge d'information. 



  
Les tableaux de bord : 
Un tableau de bord regroupe des informations essentielles en un seul endroit. Il permet de 
visualiser rapidement les données importantes. 
  
Les logiciels de gestion de projet : 
Ces logiciels aident à organiser et à prioriser les tâches. Ils offrent des fonctionnalités pour 
suivre l'avancement des projets en temps réel. 
  
Les outils de collaboration : 
Ces outils, comme Slack ou Trello, facilitent la communication et la collaboration entre les 
membres d'une équipe. Ils centralisent les informations et les rendent accessibles. 
  
Exemple de tableau de bord : 
Un tableau de bord peut afficher les tâches à accomplir, les échéances et les notifications 
importantes, simplifiant ainsi la gestion des priorités. 
  

 3.   Techniques de priorisation : 
  
Matice d'Eisenhower : 
La matrice d'Eisenhower permet de classer les tâches selon leur urgence et leur 
importance. Elle aide à se concentrer sur ce qui est vraiment crucial. 
  
Règle des 80/20 : 
La règle des 80/20, ou principe de Pareto, stipule que 80% des résultats proviennent de 
20% des efforts. Identifie les tâches les plus productives. 
  

 
  
La méthode ABCDE : 
Cette méthode classe les tâches de A à E selon leur importance. Elle aide à structurer les 
journées de travail plus efficacement. 



  
Gestion des interruptions : 
Évite les interruptions fréquentes en créant des plages horaires dédiées à des tâches 
spécifiques. Cela augmente la concentration et la productivité. 
  
Exemple de matrice d'Eisenhower : 
Classe les tâches en quatre catégories : urgent et important, non urgent mais important, 
urgent mais non important, non urgent et non important. 
  

 4.   Automatisation des flux d'informations : 
  
Les outils d'automatisation : 
Les outils comme Zapier ou IFTTT permettent d'automatiser des tâches répétitives. Ils 
connectent différentes applications pour simplifier les processus. 
  
Avantages de l'automatisation : 
L'automatisation réduit les erreurs humaines, accélère les processus et libère du temps 
pour des tâches plus complexes et créatives. 
  
Limiter les notifications : 
Configure les notifications pour recevoir uniquement celles qui sont vraiment importantes. 
Cela aide à rester concentré et à éviter la surcharge d'informations. 
  
Exemple d'automatisation : 
Utiliser Zapier pour synchroniser automatiquement les événements de Google Calendar 
avec Trello, afin de ne pas manquer de tâches importantes. 
  

 5.   Mesurer et ajuster le flux d'informations : 
  
Mesure du flux : 
Utilise des métriques pour évaluer l'efficacité de la gestion du flux d'informations. Des outils 
comme Google Analytics peuvent être utiles. 
  
Ajustements réguliers : 
Fait des ajustements ponctuels en fonction des résultats des métriques. Cela permet de 
continuellement optimiser la gestion des informations. 
  
Suivi des performances : 
Le suivi régulier des performances aide à identifier les points faibles et à apporter des 
améliorations. Cela garantit une gestion efficace sur le long terme. 
  
Feedback des utilisateurs : 
Collecte les retours des utilisateurs pour comprendre les points à améliorer. Cela permet 
d'ajuster les processus selon les besoins réels. 
  
Exemple de mesure de flux : 



Un étudiant utilise Google Analytics pour suivre le nombre de visites quotidiennes sur son 
blog et ajuste son contenu en fonction des résultats. 
  

Technique Utilisation Efficacité 

Matrice d'Eisenhower Priorisation des tâches Haute 

Automatisation Réduction des tâches répétitives Très haute 

Feedback Amélioration continue Modérée 

   



C2 : Exploiter des données à des fins d’analyse 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences « C2 : Exploiter des données à des fins d’analyse » est essentiel 
pour tout étudiant en Licence Science Po (Science Politique). Cette compétence consiste à 
savoir recueillir, traiter et analyser des données afin de répondre à des questions de 
recherche ou à des problématiques politiques. 
 
L'objectif est de permettre aux étudiants de développer une compréhension approfondie 
des méthodes de recherche et des techniques d'analyse de données, ce qui est 
fondamental en science politique. 
  
Cette compétence est évaluée à travers des travaux pratiques et des projets de recherche 
où les étudiants doivent démontrer leur capacité à utiliser divers outils et méthodes 
d'analyse. 
 
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de : 

• Se familiariser avec les outils d'analyse de données comme Excel, SPSS ou R 
• Savoir formuler des hypothèses de recherche claires et précises 
• Pratiquer régulièrement l'analyse de données à travers des exercices et des 

projets réels 

Un bon conseil serait de rejoindre un groupe d'étude ou un club de recherche pour 
échanger des idées et s'entraider. N'hésite pas à demander de l'aide à tes professeurs ou 
à consulter des tutoriels en ligne pour te perfectionner. 
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Chapitre 1 : Rechercher et sélectionner des ressources 
scientifiques pertinentes 
  

 1.   Identifier des sources fiables : 
  
Utiliser des bases de données universitaires : 
Les bases de données comme JSTOR, Google Scholar, ou Cairn.info sont des ressources 
incontournables pour trouver des articles scientifiques de qualité. 
  
Vérifier la crédibilité des auteurs : 
Il est essentiel de vérifier les qualifications et la réputation des auteurs. Un auteur avec un 
doctorat ou des publications nombreuses est souvent plus fiable. 
  
Analyser les revues : 
Les revues scientifiques doivent être évaluées. Privilégier celles qui sont peer-reviewed, 
c'est-à-dire relues par des pairs avant publication. 
  
Consulter les citations : 
Les articles cités fréquemment par d'autres chercheurs sont généralement plus fiables et 
reconnus dans le domaine. 
  
Utiliser des livres académiques : 
Les livres édités par des maisons d'édition académiques réputées fournissent souvent des 
informations précises et bien documentées. 
  

 2.   Utiliser des outils de recherche : 
  
Moteurs de recherche spécialisés : 
Utiliser des moteurs comme Google Scholar permet de filtrer les résultats pour obtenir des 
ressources académiques pertinentes. 
  
Bibliothèques universitaires : 
Les bibliothèques offrent souvent des accès gratuits à des bases de données en ligne et à 
des revues scientifiques. 
  
Outils de gestion bibliographique : 
Des outils comme Zotero ou EndNote aident à organiser et citer correctement les 
ressources trouvées. 
  
Filtres de recherche avancée : 
Utiliser les options de recherche avancée pour affiner les résultats par date, auteur, type 
de publication, etc. 
  
Accéder aux thèses et mémoires : 



Les thèses et mémoires sont souvent disponibles en ligne et peuvent fournir des 
informations détaillées sur des sujets spécifiques. 
  

 3.   Évaluer la pertinence des ressources : 
  
Relever les mots-clés : 
Identifier les mots-clés pertinents dans le domaine de recherche aide à filtrer les 
documents les plus appropriés. 
  
Lire les résumés : 
Les résumés d'articles permettent d'avoir une idée rapide du contenu et de sa pertinence 
pour le sujet étudié. 
  
Analyser la méthodologie : 
Vérifier si la méthodologie utilisée dans une étude est rigoureuse et appropriée pour 
garantir la qualité des résultats. 
  
Consulter les références : 
Les références bibliographiques d'un article ou d'un livre permettent de tracer les sources 
et d'évaluer leur crédibilité. 
  
Comparer plusieurs sources : 
Recouper les informations provenant de différentes sources pour s'assurer de leur véracité 
et de leur pertinence. 
  

 4.   Organiser les informations collectées : 
  
Créer une bibliographie : 
Utiliser un logiciel de gestion bibliographique pour organiser les références et faciliter leur 
consultation ultérieure. 
  
Prendre des notes : 
Prendre des notes structurées avec les idées principales et les citations importantes pour 
chaque ressource trouvée. 
  
Utiliser des tableaux : 
Les tableaux permettent de comparer différentes études ou articles sur des critères 
spécifiques. 
  
Établir des fiches de lecture : 
Rédiger des fiches de lecture pour résumer et analyser chaque ressource permet de 
clarifier les idées. 
  
Créer un plan de recherche : 
Élaborer un plan détaillé avec les différentes étapes de la recherche pour structurer son 
travail. 



 

Critère Importance Exemple 

Fiabilité de la source Élevée Revues peer-reviewed 

Pertinence du contenu Moyenne Articles récents 

Accessibilité Faible Paywall 

  
 5.   Respecter les critères éthiques : 

  
Citer les sources correctement : 
Éviter le plagiat en citant correctement toutes les sources consultées selon les normes 
académiques. 
  
Respecter les droits d'auteur : 
Utiliser des ressources libres de droits ou obtenir les permissions nécessaires pour les 
utiliser dans ses travaux. 
  
Éviter la manipulation des données : 
Ne pas altérer les résultats des recherches pour qu'ils correspondent à des hypothèses 
préétablies. 
  
Informer sur les biais : 
Être transparent sur les potentiels biais ou limites des études utilisées dans les recherches. 
  
Utiliser des sources diversifiées : 
Varier les sources pour avoir une vision complète et équilibrée du sujet étudié. 
   



Chapitre 2 : Analyser et résumer des données complexes 
  

 1.   Analyser des données complexes : 
  
Comprendre les données : 
Avant de commencer l'analyse, il est crucial de bien comprendre les données. Savoir d'où 
elles viennent, leur format, et leur signification aide à éviter des erreurs d'interprétation. 
  
Types de données : 
Les données peuvent être qualitatives (descriptions, catégories) ou quantitatives 
(nombres, pourcentages). Connaître ces types permet de choisir la bonne méthode 
d'analyse. 
  
Méthodes d'analyse : 
Pour analyser des données complexes, on peut utiliser des méthodes statistiques comme 
les moyennes, les médianes, ou les écarts-types. Ces méthodes aident à résumer et à 
interpréter les données. 
  
Utilisation de logiciels : 
Des logiciels comme Excel, SPSS, ou R peuvent faciliter l'analyse. Ils permettent de traiter 
des grandes quantités de données rapidement et de générer des graphiques explicatifs. 
  
Interprétation des résultats : 
Après l'analyse, il est important d'interpréter correctement les résultats. Cette étape 
permet de tirer des conclusions utiles pour la prise de décision ou la recherche. 
  

 2.   Résumer des données complexes : 
  
Sélectionner les informations pertinentes : 
Pour résumer des données complexes, il faut d'abord sélectionner les informations les plus 
pertinentes. Cela nécessite de comprendre les objectifs de l'analyse. 
  
Utiliser des graphiques : 
Les graphiques comme les histogrammes, les camemberts, ou les diagrammes en barres 
sont utiles pour visualiser des données complexes de manière simple et compréhensible. 
  
Écrire un résumé clair : 
Un bon résumé doit être clair et concis. Il ne doit pas contenir de détails superflus et doit se 
concentrer sur les informations essentielles. 
  
Adapter le résumé au public : 
Il est important d'adapter le résumé à son public cible. Un résumé pour des experts sera 
différent d'un résumé pour des non-spécialistes. 
  
Utiliser des tableaux : 



Les tableaux sont un autre moyen efficace de résumer des données complexes. Ils 
permettent de comparer des informations de manière structurée et facile à lire. 
  

Méthode Avantage Inconvénient 

Graphiques Visuel, attractif Peut être mal interprété 

Résumé écrit Détaillé, précis Peut être long 

Tableaux Structuré, comparatif Moins visuel 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une entreprise utilise l'analyse des données pour identifier les étapes inefficaces dans son 
processus de production. En automatisant certaines tâches, elle réduit le temps de 
production de 20%. 
  

 
   



Chapitre 3 : Construire des arguments solides basés sur des 
données 
  

 1.   Comprendre l'importance des données : 
  
Pourquoi utiliser des données : 
Les données apportent de la crédibilité à un argument. Elles permettent de prouver ce qui 
est avancé et d'éviter les affirmations gratuites. 
  
Types de données : 
Il existe plusieurs types de données comme les données statistiques, les témoignages, et 
les données expérimentales. Chacune a sa propre utilité. 
  
Sources de données fiables : 
Utiliser des sources fiables comme des études académiques, des rapports 
gouvernementaux ou des articles de presse reconnus assure la validité des données. 
  
Éviter les biais de données : 
Faire attention aux biais est crucial. Utiliser des données partielles ou interprétées de 
manière erronée peut affaiblir l'argumentation. 
  
Exemple de données sur le chômage : 
En utilisant des statistiques de l'INSEE, un étudiant peut montrer que le taux de chômage 
en France a baissé de 8,5% à 7,5% en 5 ans. 
  

 
  

 2.   Collecter et analyser les données : 
  
Collecter les données : 



La collecte de données peut se faire via des enquêtes, des bases de données publiques ou 
des articles scientifiques. Toujours vérifier l'authenticité. 
  
Organiser les données : 
Une fois collectées, les données doivent être organisées de manière logique. Utiliser des 
tableaux ou des graphiques permet de les visualiser facilement. 
  
Analyse des données : 
L'analyse des données consiste à identifier les tendances, les modèles et les exceptions. 
Cela permet de tirer des conclusions pertinentes. 
  
Utiliser des outils d'analyse : 
Des logiciels comme Excel ou SPSS peuvent aider à analyser les données. Ils permettent de 
faire des calculs complexes et de générer des visualisations. 
  
Exemple d'analyse de données sur la pollution : 
En utilisant des données de l'OMS, un étudiant peut démontrer l'impact de la pollution sur 
la santé publique dans les grandes villes. 
  

 3.   Présenter les données de manière efficace : 
  
Choisir le bon format : 
Le format de présentation des données doit être adapté à l'audience. Utiliser des 
graphiques, des tableaux ou des diagrammes selon le contexte. 
  
Rendre les données claires : 
Les données doivent être présentées de manière claire et concise. Utiliser des légendes, 
des titres et des annotations pour faciliter la compréhension. 
  
Utiliser des visualisations : 
Les visualisations aident à rendre les données plus accessibles. Des graphiques en barres, 
des camemberts, ou des cartes peuvent illustrer les points clés. 
  
Intégrer les données dans un discours : 
Les données doivent être intégrées dans le discours de manière fluide. Il est essentiel de 
les relier directement aux arguments avancés. 
  
Exemple de présentation de données économiques : 
Un étudiant peut utiliser un graphique en barres pour montrer l'évolution du PIB de la 
France sur 10 ans et relier cette information à la politique économique. 
  

 4.   Évaluer la force des arguments : 
  
Critères d'évaluation : 
Pour évaluer la force d'un argument, vérifier la pertinence, la fiabilité et la précision des 
données utilisées. Ces critères sont essentiels. 



  
Tester les arguments : 
Tester les arguments consiste à les confronter à des contre-arguments. Cela permet de 
voir s'ils tiennent la route face à des opinions opposées. 
  
Faire appel à des experts : 
Consulter des experts peut aider à évaluer la pertinence des arguments. Ils peuvent fournir 
des avis éclairés et des perspectives supplémentaires. 
  
Revoir et ajuster : 
Il est important de revoir régulièrement les arguments et d'ajuster les données si 
nécessaire. Les nouvelles informations peuvent renforcer ou affaiblir un point de vue. 
  
Exemple d'argument sur le changement climatique : 
Un étudiant peut utiliser des données de la NASA et de l'IPCC pour évaluer la force de son 
argument sur l'impact humain sur le climat. 
  

 5.   Exemples de tableaux de données : 
  
Tableau comparatif : 
Les tableaux comparatifs permettent de comparer différentes données de manière 
visuelle et rapide. Voici un exemple : 
 

Année Taux de chômage (%) Croissance du PIB (%) 

2015 10 2.5 

2016 9 2.8 

2017 8.5 3.0 

2018 8 3.2 

2019 7.5 3.5 

   



Chapitre 4 : Exploiter les bases de données pour le projet final 
  

 1.   Introduction aux bases de données : 
  
Définition des bases de données : 
Une base de données est un ensemble organisé de données, souvent stockées et 
accessibles électroniquement. Ces données peuvent être structurées sous forme de 
tables, graphiques ou autres formats. 
  
Importance des bases de données : 
L'utilisation des bases de données permet de gérer et d'analyser efficacement de grandes 
quantités d'informations. Elles sont essentielles pour des projets finalisés en science 
politique. 
  
Types de bases de données : 
Il existe plusieurs types de bases de données telles que relationnelles, orientées objets et 
NoSQL. Chacune a ses propres spécificités et usages. 
  
Exemple d'utilisation dans la recherche : 
Pour étudier les tendances électorales, une base de données peut regrouper des résultats 
de votes, des sondages et des informations démographiques. 
  
Outils de gestion : 
Parmi les outils de gestion de bases de données les plus courants, on retrouve MySQL, 
PostgreSQL et Microsoft Access. Ces outils permettent de créer, gérer et interroger les 
bases de données. 
  

 2.   Création et gestion de bases de données : 
  
Étapes de création : 
La création d'une base de données implique plusieurs étapes :  

• Définir les besoins 
• Concevoir le schéma 
• Implémenter la base 
• Tester et valider 

Conception de schémas : 
Un schéma de base de données définit la structure de la base. Il comprend des tables, 
champs, types de données et relations entre les tables. Une bonne conception est 
cruciale. 
  
Manipulation des données : 
Les opérations de base incluent l'ajout, la suppression, la mise à jour et la lecture des 
données. Ces opérations sont exécutées via des requêtes SQL. 
  



Optimisation des requêtes : 
Optimiser les requêtes SQL permet d'améliorer les performances. Utilise des index, évite les 
requêtes imbriquées complexes et vérifie les plans d'exécution. 
  
Sécurité des bases de données : 
Assurer la sécurité est essentiel. Utilise des authentifications, contrôle les accès et effectue 
régulièrement des sauvegardes pour protéger les données. 
  

 3.   Analyse des données pour le projet final : 
  
Collecte des données : 
La première étape de l'analyse consiste à collecter des données pertinentes. Cela inclut 
des sources primaires (enquêtes, entretiens) et secondaires (articles, bases de données 
publiques). 
  
Nettoyage des données : 
Nettoyer les données est crucial pour éliminer les erreurs et les incohérences. Cela peut 
impliquer la suppression des doublons, la correction des fautes et la standardisation des 
formats. 
  
Analyse descriptive : 
Utilise des statistiques descriptives pour résumer les données. Calculs de moyennes, 
médianes, écarts-types et visualisations graphiques permettent de comprendre les 
tendances générales. 
  
Analyse exploratoire : 
L'analyse exploratoire permet de découvrir des patterns, des relations et des anomalies. 
Utilise des techniques comme les nuages de points, les diagrammes de distribution et les 
analyses de corrélation. 
  
Exemple d'analyse d'une campagne électorale : 
L'analyse des résultats de votes, couplée avec les données démographiques et les 
sondages, peut révéler des tendances et aider à prédire les résultats futurs. 
  

 4.   Présentation des résultats : 
  
Choix des visualisations : 
Choisir les bonnes visualisations pour présenter les résultats est crucial. Les graphes, 
diagrammes, cartes et tableaux doivent être clairs et pertinents. 
  
Utilisation de tableaux : 
Les tableaux sont utiles pour présenter des données précises et détaillées. Utilise des 
entêtes claires et des cellules bien organisées. 
 

Type de Visualisation Utilisation 



Graphique en barres Comparer des catégories 

Graphique linéaire Montrer des tendances dans le temps 

Carte Visualiser des données géographiques 

  
Interprétation des résultats : 
Interpréter les résultats consiste à donner du sens aux données analysées. Explique les 
tendances observées, les relations découvertes et les implications de ces résultats. 
  
Rédaction du rapport : 
Un bon rapport doit être structuré, clair et précis. Inclut une introduction, une 
méthodologie, des résultats, une discussion et une conclusion succincte. 
  
Exemple de visualisation des tendances électorales : 
Un graphique linéaire peut montrer l'évolution du taux de participation électorale sur les 20 
dernières années, révélant des hausses et des baisses significatives. 
  

 5.   Outils et logiciels utiles : 
  
Logiciels de gestion de bases de données : 
MySQL, PostgreSQL et SQLite sont des logiciels couramment utilisés pour la gestion des 
bases de données. Ils permettent de créer, gérer et interroger des bases de données. 
  
Outils d'analyse de données : 
R, Python (avec pandas, numpy), et Excel sont des outils puissants pour l'analyse de 
données. Ils offrent des fonctions avancées pour manipuler et analyser les données. 
  
Logiciels de visualisation : 
Tableau, Power BI et Google Data Studio sont des logiciels populaires pour la création de 
visualisations interactives et dynamiques. 
  
Exemple d'utilisation de MySQL : 
MySQL peut être utilisé pour gérer une base de données regroupant des informations sur 
des partis politiques, les candidats et les résultats électoraux. 
  
Comparaison des outils : 
Chaque outil a ses avantages et inconvénients. Par exemple, R est très puissant pour 
l'analyse statistique, tandis qu'Excel est plus accessible pour des analyses simples. 
  
   



C3 : S’exprimer et communiquer à l’oral, à l’écrit, et 
dans au moins une langue étrangère 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Ce bloc de compétences est essentiel pour tout étudiant en Licence Science Po (Science 
Politique). Savoir s’exprimer et communiquer efficacement à l’oral, à l’écrit, et dans une 
langue étrangère est primordial dans ce domaine. Cela inclut : 

• La capacité à structurer ses idées et à les présenter clairement 
• Le développement de compétences rédactionnelles pour rédiger des essais, 

des rapports, et des mémoires 
• La maîtrise d'une langue étrangère pour faciliter les échanges internationaux 

Ce bloc permet de développer des compétences indispensables tant pour les études que 
pour la future carrière professionnelle. 
 
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est crucial de pratiquer régulièrement. Quelques 
conseils : 

• Participe activement aux discussions en classe et fais des présentations 
fréquentes pour améliorer tes compétences orales 

• Travaille sur des exercices de rédaction pour perfectionner ton style écrit 
• Consacre du temps chaque jour à l'apprentissage de la langue étrangère 

choisie, en utilisant des applications, des livres ou en regardant des films 

N'oublie pas : la régularité et la pratique sont les clés du succès. 
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Chapitre 1 : Maîtriser les registres écrits et oraux en français 
  

 1.   Comprendre les registres de langue : 
  
Définition des registres de langue : 
Les registres de langue sont les différents niveaux de langage utilisés selon les contextes 
et les interlocuteurs. Ils varient du langage courant au langage soutenu en passant par le 
langage familier. 
  
Utilisation du registre courant : 
Le registre courant est utilisé dans la vie quotidienne et professionnelle. Il est 
compréhensible par tous et n'utilise ni termes trop familiers, ni termes trop soutenus. 
  
Utilisation du registre familier : 
Le registre familier est utilisé entre amis ou proches. Il inclut des expressions et des termes 
plus simples et parfois des abréviations. 
  
Utilisation du registre soutenu : 
Le registre soutenu est utilisé dans des contextes formels comme les discours, les thèses 
ou la littérature. Il utilise un vocabulaire riche et des structures grammaticales complexes. 
  
Importance de l’adaptabilité : 
Savoir adapter son registre de langue permet de mieux communiquer et de s'intégrer 
dans différents contextes sociaux et professionnels. 
  

 2.   Maîtriser l'expression écrite en français : 
  
Structure d'un texte écrit : 
Un texte bien structuré comporte une introduction, un développement et une conclusion. 
Chaque partie doit être clairement délimitée et suivre une logique. 
  
Clarté et concision : 
Lors de la rédaction, il faut utiliser des phrases courtes et claires. Éviter les répétitions et les 
informations inutiles pour maintenir l’attention du lecteur. 
  
Utilisation de connecteurs logiques : 
Les connecteurs logiques permettent de lier les idées et de rendre le texte cohérent. Par 
exemple : "en effet", "par conséquent", "cependant". 
  
Orthographe et grammaire : 
Une bonne maîtrise de l'orthographe et de la grammaire est essentielle pour éviter les 
erreurs qui peuvent nuire à la compréhension du texte. 
  
Rédaction de différents types de textes : 



Il existe plusieurs types de textes comme les dissertations, les résumés ou les rapports. 
Chaque type de texte a ses propres règles et structures. 
  

 3.   Maîtriser l'expression orale en français : 
  
Préparation de l'oral : 
Il est crucial de bien préparer son discours en structurant ses idées et en s'entraînant à les 
exprimer clairement. Faire des répétitions aide à gagner en confiance. 
  
Gestion du stress : 
Pour gérer le stress, il peut être utile de pratiquer des techniques de respiration et de 
visualisation positive avant de prendre la parole. 
  
Utilisation de la voix : 
Parler distinctement, varier le ton et le rythme permet de captiver l'audience. Éviter de 
parler trop vite pour ne pas perdre le fil de son discours. 
  
Interaction avec l'audience : 
Encourager les questions et les échanges avec l'audience peut rendre la présentation plus 
dynamique et participative. 
  
Utilisation de supports visuels : 
Des supports visuels comme des diaporamas ou des graphiques peuvent aider à illustrer 
les propos et à retenir l'attention de l'audience. 
  

 4.   Exemples concrets : 
  
Exemple d'utilisation du registre courant : 
Lors d'une présentation de projet, un étudiant utilise un langage clair sans termes 
techniques complexes pour être compris de tous. 
  
Exemple d'utilisation du registre familier : 
En discutant avec ses amis, un étudiant utilise des expressions comme "ça roule" ou "trop 
cool". 
  
Exemple d'utilisation du registre soutenu : 
Dans son mémoire, un étudiant emploie un vocabulaire riche et des structures complexes 
pour démontrer son analyse. 
  
Exemple de structure de texte : 
Une dissertation comporte une introduction présentant la problématique, un 
développement avec des arguments et une conclusion résumant les points clés. 
  
Exemple de gestion du stress : 
Avant un oral, un étudiant pratique la respiration profonde pour calmer son anxiété et se 
concentre sur ses points forts. 



  
 5.   Tableau récapitulatif : 
 

Type de registre Contexte Exemples 

Courant Vie quotidienne, professionnel Présentation de projet 

Familier Entre amis, proches Discussions informelles 

Soutenu Contextes formels Mémoire, discours 

   



Chapitre 2 : Communiquer clairement à l’oral et à l’écrit dans 
une langue étrangère 
  

 1.   Les bases de la communication : 
  
Importance de la clarté : 
Pour être compris, il est essentiel de s'exprimer clairement. Cela passe par l'utilisation de 
phrases courtes et précises ainsi que par l'articulation correcte des mots. 
  
Éviter les jargons : 
Utiliser un langage simple et accessible. Les termes trop techniques ou les abréviations 
peuvent compliquer la compréhension, surtout dans une langue étrangère. 
  
Structure du discours : 
Organiser ses idées de manière logique. Commencer par une introduction, développer le 
corps du texte et conclure avec une synthèse des points clés. 
  
Utilisation des supports visuels : 
Des supports comme des slides ou des tableaux peuvent aider à illustrer et à clarifier les 
points abordés. Ils retiennent l’attention et facilitent la compréhension. 
  
Feedback et ajustement : 
Être attentif aux réactions des autres. Un regard perplexe ou des questions fréquentes 
peuvent indiquer qu’il faut reformuler ou clarifier certains points. 
  

 2.   Les techniques pour améliorer sa communication écrite : 
  
Planification du document : 
Avant de commencer à écrire, il est utile de planifier le contenu. Faire un plan permet 
d'organiser les idées et d'assurer une progression logique. 
  
Utilisation de paragraphes : 
Un paragraphe doit développer une seule idée principale. Cela permet de structurer le 
texte et de le rendre plus lisible. 
  
Révision et correction : 
Relire plusieurs fois le document pour éviter les erreurs grammaticales et syntaxiques. Il 
est aussi utile de demander à une autre personne de relire pour avoir un avis extérieur. 
  
Variété dans le vocabulaire : 
Utiliser des synonymes et varier les expressions pour rendre le texte plus dynamique et 
éviter les répétitions. 
  
Utilisation des outils numériques : 



Des logiciels de correction grammaticale et des traducteurs peuvent aider. Toutefois, il est 
important de les utiliser comme des outils complémentaires et non de s’y fier entièrement. 
  

 3.   Les méthodes pour améliorer sa communication orale : 
  
Pratique régulière : 
Parler régulièrement dans la langue étrangère contribue à améliorer la fluidité et la 
confiance. Participer à des conversations avec des natifs est une excellente méthode. 
  
Techniques de respiration : 
Une bonne respiration aide à mieux articuler et à gérer le stress. Des exercices de 
respiration peuvent aider à améliorer la qualité de la voix. 
  
Utilisation des supports audio : 
Écouter des podcasts, des conférences ou des dialogues dans la langue cible permet de 
s'habituer aux accents et aux intonations. 
  
Enregistrement et écoute : 
S’enregistrer en train de parler et écouter ensuite permet d'identifier les points à améliorer. 
C’est un exercice utile pour travailler la prononciation et la clarté. 
  
Feedback et amélioration : 
Obtenir des retours constructifs de la part des enseignants ou des camarades peut aider 
à identifier les points faibles et à progresser. 
  

 4.   Les ressources utiles pour progresser : 
  
Applications de langue : 
Des applications comme Duolingo, Babbel ou Memrise peuvent aider à pratiquer 
régulièrement et à enrichir le vocabulaire. 
  
Groupes de conversation : 
Participer à des groupes de conversation ou des tandems linguistiques permet de 
pratiquer l’oral de manière interactive et de découvrir de nouvelles cultures. 
  
Livres en langue étrangère : 
Lire des livres dans la langue cible aide à enrichir le vocabulaire et à comprendre la 
structure des phrases. Commencer par des livres adaptés à son niveau. 
  
Films et séries : 
Regarder des films et des séries dans la langue cible, avec ou sans sous-titres, permet de 
s’habituer aux différents accents et expressions idiomatiques. 
  
Cours en ligne : 
Il existe de nombreux cours en ligne (MOOCs, YouTube, sites spécialisés) qui permettent 
d’apprendre à son rythme et de se concentrer sur les aspects que l’on souhaite améliorer. 



  
 5.   Tableau récapitulatif des techniques : 

 

Technique Description 

Structure du discours Organiser ses idées en introduction, développement, et 
conclusion 

Utilisation de 
paragraphes 

Développer une idée principale par paragraphe 

Techniques de 
respiration 

Exercices de respiration pour améliorer la voix et gérer le 
stress 

Enregistrement et écoute S’enregistrer et écouter pour identifier les points à améliorer 

Applications de langue Utiliser des applications pour pratiquer régulièrement 

   



Chapitre 3 : Rédiger des documents clairs et précis 
  

 1.   Les bases d'un document clair : 
  
Définir l'objectif : 
Avant de commencer, il est crucial de savoir pourquoi on rédige le document. Cela aide à 
rester concentré sur le sujet principal. 
  
Connaître son public : 
Il est important d'avoir une idée claire de qui lira le document. Cela permet d'adapter le 
langage et le ton pour que le message passe bien. 
  
Structurer l'information : 
Organiser les idées de manière logique est essentiel. Une bonne structure permet de 
guider le lecteur et de rendre le document facile à suivre. 
  
Utiliser des phrases courtes : 
Les phrases courtes sont plus faciles à comprendre. Elles aident à rendre le texte plus 
fluide et moins fatigant à lire. 
  
Éviter le jargon : 
Le jargon peut rendre un texte inutilement compliqué. Il est préférable d'utiliser des mots 
simples pour que tout le monde puisse comprendre. 
  

 2.   Techniques pour améliorer la clarté : 
  
Utiliser des listes à puces : 
Les listes à puces sont un excellent moyen de présenter des informations de manière 
concise et claire. Elles facilitent la lecture rapide. 
  
Diviser le texte en paragraphes : 
Un paragraphe ne doit pas contenir plus d'une idée principale. Cela permet de structurer 
le texte et de le rendre plus agréable à lire. 
  
Utiliser des titres et sous-titres : 
Les titres et sous-titres aident à organiser le contenu. Ils permettent également au lecteur 
de trouver facilement l'information qu'il cherche. 
  
Employez des exemples concrets : 
Illustrer les idées avec des exemples concrets aide à mieux comprendre le contenu. Les 
exemples rendent le texte plus vivant. 
  
Exemple d'amélioration de la clarté : 
Un texte initialement confus est réécrit avec des phrases courtes et des titres clairs. 
  



Éviter les répétitions : 
Les répétitions peuvent rendre un texte ennuyeux. Il est important de varier le vocabulaire 
pour maintenir l'intérêt du lecteur. 
  

 3.   La précision dans la rédaction : 
  
Vérifier les faits : 
Il est crucial de vérifier toutes les informations avant de les inclure dans le document. Cela 
garantit la fiabilité et la crédibilité du texte. 
  
Utiliser des chiffres et des statistiques : 
Les chiffres et les statistiques apportent de la précision. Ils permettent de quantifier les 
informations et de donner plus de poids aux arguments. 
  
Exemple d'utilisation de chiffres : 
Indiquer que 70% des étudiants en Bac+3 réussissent mieux avec des documents bien 
structurés. 
  
Éviter les généralisations : 
Les généralisations peuvent être trompeuses. Il est préférable de rester précis et de ne pas 
étendre une information à un contexte trop large. 
  
Utiliser des termes spécifiques : 
Les termes spécifiques apportent de la clarté et de la précision. Ils permettent d'éviter les 
ambiguïtés et de rendre le texte plus compréhensible. 
  

 4.   Techniques de correction et de relecture : 
  
Lire à voix haute : 
Lire le texte à voix haute permet de repérer les erreurs plus facilement. Cela aide à vérifier 
la fluidité du document. 
  
Utiliser des outils de correction : 
Les logiciels de correction peuvent être utiles pour détecter les fautes de grammaire et 
d'orthographe. Ils sont un bon complément à la relecture manuelle. 
  
Prendre des pauses : 
Prendre des pauses entre les sessions de rédaction et de relecture permet d'avoir un 
regard neuf sur le texte. Cela aide à repérer des erreurs qu'on aurait pu manquer. 
  
Demander un avis extérieur : 
Un avis extérieur peut apporter une nouvelle perspective. Une autre personne peut repérer 
des erreurs ou des incohérences que l'auteur n'a pas vues. 
  
Utiliser une checklist : 



Une checklist permet de s'assurer qu'aucun point important n'a été oublié. Elle aide à 
structurer la relecture et à vérifier chaque élément du document. 
  

 5.   Exemples pratiques : 
  
Exemple de structuration efficace : 
Un document structuré avec des titres, sous-titres et listes à puces pour une meilleure 
lisibilité. 
  
Exemple de structuration d'un rapport : 
Utiliser des sections comme "Introduction", "Méthodologie", "Résultats" et "Conclusion". 
  
Exemple d'utilisation de listes à puces : 
Présenter les principales idées d'un paragraphe en utilisant des listes à puces pour plus de 
clarté. 
  
Exemple d'amélioration de la clarté : 
Réécrire un texte en utilisant des phrases courtes et des mots simples. 
  
Exemple de vérification des faits : 
Citer des statistiques et des sources fiables pour appuyer les arguments. 
  

Technique Avantage Inconvénient 

Lire à voix haute Identifie les erreurs et fluidifie le 
texte 

Peut être chronophage 

Utiliser des outils de 
correction 

Corrige les fautes de grammaire 
et d'orthographe 

Ne repère pas toutes les 
erreurs contextuelles 

Prendre des pauses Offre un regard neuf Prolonge le temps de 
rédaction 

Demander un avis 
extérieur 

Apporte une perspective 
extérieure 

Peut nécessiter un compromis 

Utiliser une checklist Structure la relecture Peut omettre des aspects 
spécifiques 

   



C4 : Se positionner vis à vis d’un champ professionnel 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Ce bloc de compétences, intitulé « Se positionner vis à vis d’un champ professionnel », 
est essentiel pour les étudiants en Licence Science Po (Science Politique). Il permet de 
comprendre comment s'intégrer et se positionner dans un secteur professionnel 
spécifique. 
 
À travers cette compétence, l'étudiant apprend à analyser les dynamiques 
professionnelles et à situer son propre rôle et ses aspirations au sein du champ politique. 
Cette compétence est cruciale pour bâtir une carrière cohérente et alignée avec ses 
valeurs et objectifs professionnels. 
  
Conseil : 
Pour réussir dans ce bloc de compétences, il est important de : 

• Effectuer des stages ou des missions bénévoles pour mieux comprendre le 
terrain 

• Participer à des conférences et des séminaires pour élargir ses horizons 
• Lire des ouvrages et des articles spécialisés pour approfondir ses 

connaissances 
• Échanger avec des professionnels du secteur pour obtenir des conseils 

précieux 

En suivant ces conseils, un étudiant en Licence Science Po (Science Politique) pourra non 
seulement se familiariser avec le champ professionnel, mais aussi identifier les 
opportunités qui correspondent le mieux à ses aspirations. 
  

Table des matières 
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      2.   Les Compétences Requises  .............................................................................................................................  Aller 
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      2.   Valoriser ses compétences  ..............................................................................................................................  Aller 

      3.   Présenter son projet professionnel  .............................................................................................................  Aller 
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      4.   Facteurs influençant la valorisation des savoirs  .............................................................................  Aller 
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Chapitre 5 : Évaluer les parcours professionnels possibles  ...................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Identifier les champs professionnels liés à la science 
politique 
  

 1.   Les Débouchés en Science Politique : 
  
Le secteur public : 
Les diplômés en science politique peuvent travailler dans la fonction publique. Ils peuvent 
devenir fonctionnaires, administrateurs ou analystes politiques. 
  
Le secteur privé : 
Dans le secteur privé, les politologues peuvent être consultants, chargés de 
communication ou travailler dans des entreprises spécialisées en lobbying. 
  
Les organisations internationales : 
Des carrières sont possibles dans des organisations comme l'ONU, l'Union européenne ou 
l'OTAN. Les rôles incluent analystes, diplomates ou conseillers. 
  
Les ONG et associations : 
Les diplômés peuvent intégrer des ONG où ils occupent des postes de coordinateurs de 
projets, chargés de plaidoyer ou responsables de programmes. 
  
Le journalisme et les médias : 
Les compétences en analyse politique sont recherchées dans le journalisme. Ils peuvent 
devenir journalistes, rédacteurs en chef ou chroniqueurs. 
  
Exemple de parcours : 
Marie, diplômée en science politique, travaille aujourd'hui comme analyste politique à 
l'ONU après avoir débuté comme consultante pour une ONG. 
  

 2.   Les Compétences Requises : 
  
Analyse critique : 
Les politologues doivent savoir analyser des situations politiques complexes et proposer 
des solutions. Cela implique une compréhension approfondie des systèmes politiques. 
  
Communication : 
La capacité à communiquer clairement et efficacement est essentielle. Les diplômés 
doivent être capables de rédiger des rapports et de présenter des idées de manière 
convaincante. 
  
Recherche : 
Les compétences en recherche sont cruciales. Les étudiants apprendront à collecter, 
analyser et interpréter des données pour formuler des conclusions pertinentes. 
  
Négociation : 



Les politologues peuvent être amenés à négocier dans divers contextes, que ce soit pour 
des traités internationaux ou des accords locaux. La diplomatie est clé. 
  
Gestion de projet : 
La capacité à gérer des projets de manière efficace est fondamentale. Cela inclut la 
planification, l'organisation et le suivi des initiatives politiques. 
  
Exemple de compétence en communication : 
Jean, politologue, a rédigé un rapport influent sur les réformes électorales qui a été 
adopté par plusieurs pays européens. 
  

 3.   Les Institutions et Organismes Employeurs : 
  
Les institutions gouvernementales : 
Les ministères, les parlements et les administrations locales sont de grands employeurs 
pour les diplômés en science politique. Ils offrent divers postes administratifs et 
analytiques. 
  
Les think tanks : 
Ces laboratoires d'idées recherchent des experts pour produire des recherches et des 
analyses sur divers sujets politiques. Ils influencent souvent les politiques publiques. 
  
Les entreprises de conseil : 
Les cabinets de conseil embauchent des politologues pour conseiller les entreprises et les 
gouvernements sur des questions politiques et stratégiques. 
  
Les universités et instituts de recherche : 
Les diplômés peuvent poursuivre une carrière académique en enseignant et en menant 
des recherches dans des universités ou des instituts spécialisés. 
  
Les médias : 
Les compétences analytiques des politologues sont précieuses dans les médias où ils 
peuvent devenir analystes, rédacteurs ou consultants. 
  
Exemple d'institution : 
L'Institut français des relations internationales (IFRI) emploie de nombreux politologues 
pour mener des recherches sur les relations internationales. 
  

 4.   Les Études Supérieures et Spécialisations : 
  
Masters spécialisés : 
Après une licence, les étudiants peuvent poursuivre des masters en relations 
internationales, en politiques publiques ou en administration. Ces spécialisations ouvrent 
de nouvelles opportunités. 
  
Formations complémentaires : 



Des formations complémentaires en économie, en droit ou en gestion peuvent renforcer 
les compétences des politologues et les rendre plus compétitifs sur le marché du travail. 
  
Doctorats : 
Pour ceux qui souhaitent se concentrer sur la recherche ou l'enseignement, un doctorat en 
science politique est souvent nécessaire. Cela permet d'accéder à des postes 
académiques de haut niveau. 
  
Certifications professionnelles : 
Des certifications reconnues, comme celles en gestion de projet ou en analyse de 
données, peuvent être un atout pour les politologues dans divers secteurs professionnels. 
  
Programmes d'échanges internationaux : 
Participer à des programmes d'échanges avec des universités étrangères permet 
d'acquérir une expérience internationale précieuse et d'élargir son réseau professionnel. 
  
Exemple de master : 
Luc, après sa licence en science politique, a poursuivi un master en relations 
internationales à Sciences Po Paris. Il travaille maintenant en diplomatie. 
  

 5.   Les Salaires et Évolutions de Carrière : 
  
Salaires de départ : 
Les salaires des politologues débutants varient selon le secteur. Dans le public, ils se 
situent entre 1 700€ et 2 500€ nets mensuels. Dans le privé, ils peuvent atteindre 3 500€. 
  
Évolutions de carrière : 
Avec l'expérience, les politologues peuvent accéder à des postes de direction ou de 
conseil stratégique. Les salaires peuvent alors dépasser 5 000€ mensuels. 
  
Prime et avantages : 
Certains secteurs offrent des primes de performance, des avantages sociaux et des 
possibilités de formations continues qui enrichissent le parcours professionnel. 
  
Mobilité internationale : 
Les politologues peuvent évoluer dans un contexte international, ce qui peut mener à des 
opportunités de carrière à l'étranger avec des conditions salariales attractives. 
  
Les défis : 
Les carrières en science politique peuvent être exigeantes. Les professionnels doivent 
souvent travailler sous pression et gérer des changements politiques imprévisibles. 
  
Exemple d'évolution : 
Anne a commencé comme analyste politique dans une ONG et est maintenant directrice 
de programme dans une organisation internationale avec un salaire de 6 000€ mensuels. 
   



Chapitre 2 : Caractériser et valoriser son projet professionnel 
  

 1.   Définir son projet professionnel : 
  
Objectifs de carrière : 
Définir ses objectifs de carrière est crucial pour comprendre où il veut aller. Cela implique 
de déterminer ses aspirations professionnelles à court, moyen et long terme. 
  
Évaluer ses compétences : 
Il est important de lister ses compétences techniques et personnelles. Cela permet de 
savoir en quoi il excelle et ce qu'il doit améliorer. 
  
Identifier ses intérêts : 
Connaitre ses centres d'intérêt aide à choisir une carrière alignée avec ses passions. Cela 
rendra le travail plus agréable et motivant. 
  
Analyser le marché du travail : 
Étudier le marché du travail permet d'identifier les secteurs en croissance et les 
opportunités d'emploi. Il peut utiliser des outils comme Pôle Emploi ou des sites spécialisés. 
  
Fixer des objectifs SMART : 
Les objectifs SMART (Spécifiques, Mesurables, Atteignables, Réalistes, Temporellement 
définis) aident à structurer son projet professionnel. 
  

 2.   Valoriser ses compétences : 
  
Créer un CV percutant : 
Un bon CV met en avant les compétences et expériences pertinentes. Il doit être clair, 
concis et bien structuré. 
  
Rédiger une lettre de motivation : 
La lettre de motivation doit être personnalisée pour chaque candidature. Elle doit montrer 
son intérêt pour le poste et ses compétences adéquates. 
  
Utiliser les réseaux sociaux : 
Les réseaux comme LinkedIn sont puissants pour valoriser son profil. Il peut partager ses 
réalisations et se connecter avec des professionnels du secteur. 
  
Participer à des événements professionnels : 
Assister à des conférences ou des salons permet de se faire connaître et de développer 
son réseau professionnel. 
  
Suivre des formations complémentaires : 



Se former continuellement permet de rester à jour et d'acquérir de nouvelles 
compétences. Des plateformes comme Coursera ou OpenClassrooms offrent de 
nombreuses options. 
  

 3.   Présenter son projet professionnel : 
  
Préparer un pitch : 
Un pitch est une présentation courte de son projet professionnel. Il doit être clair, concis et 
captivant. 
  
Utiliser des exemples concrets : 
Des exemples concrets démontrent ses compétences et réalisations. Cela rend son 
discours plus crédible. 
  
Exemple de projet professionnel : 
Développer une politique publique pour favoriser l'intégration des minorités, en s'appuyant 
sur des expériences réussies dans d'autres régions. 
  
Adapter son discours à l'audience : 
Il doit ajuster son discours en fonction de son interlocuteur (recruteur, mentor, etc.). Cela 
montre qu'il comprend leurs attentes. 
  
Préparer des supports visuels : 
Des supports visuels comme des diapositives peuvent renforcer son propos. Ils permettent 
de mieux illustrer ses points clés. 
  

 4.   Mesurer l'impact de son projet professionnel : 
  
Définir des indicateurs de performance : 
Les indicateurs de performance permettent de mesurer l'évolution de son projet. Ils 
doivent être quantifiables et pertinents. 
  
Évaluer régulièrement ses progrès : 
Il est important de faire des bilans réguliers pour voir si les objectifs sont atteints. Cela 
permet d'ajuster ses actions si nécessaire. 
  
Prendre en compte les retours : 
Les retours (mentors, collègues) sont précieux pour s'améliorer. Il doit être ouvert aux 
critiques constructives. 
  
Utiliser des outils de suivi : 
Des outils comme des tableaux de bord ou des logiciels de gestion de projet aident à 
suivre l'avancement de son projet. 
  
Communiquer ses résultats : 



Partager ses résultats montre son sérieux et son engagement. Cela peut aussi inspirer et 
motiver d'autres personnes. 
  

 5.   Exemples concrets de valorisation : 
  
Réaliser un stage : 
Un stage est une excellente opportunité pour acquérir de l'expérience et valoriser ses 
compétences professionnelles. 
  
Participer à des projets associatifs : 
Les projets associatifs permettent de développer des compétences variées (gestion, 
communication) tout en s'investissant dans une cause. 
  
Publier des articles ou des recherches : 
Publier dans des revues spécialisées ou des blogs montre son expertise dans un domaine. 
Cela peut attirer l'attention des recruteurs. 
  
Obtenir des certifications : 
Les certifications sont des preuves tangibles de ses compétences. Elles rassurent les 
employeurs sur ses capacités. 
  
Participer à des concours : 
Les concours (oratoire, innovation) sont des moyens de se distinguer et de montrer ses 
talents. 
  

 6.   Tableau récapitulatif : 
 

Action Objectif Indicateur de réussite 

Créer un CV percutant Valoriser ses 
compétences 

Nombre de retours 
positifs 

Rédiger une lettre de motivation Montrer son intérêt pour 
un poste 

Nombre d'entretiens 
obtenus 

Participer à des événements 
professionnels 

Développer son réseau Nombre de contacts 
établis 

Suivre des formations 
complémentaires 

Acquérir de nouvelles 
compétences 

Nombre de certifications 
obtenues 

   



Chapitre 3 : Prendre en compte l’accessibilité dans ses actions 
  

 1.   Qu'est-ce que l'accessibilité ? : 
  
Définition de l'accessibilité : 
L'accessibilité désigne les moyens mis en œuvre pour permettre à toute personne, quelles 
que soient ses capacités, d'accéder à un service, un lieu, ou une information. 
  
Importance de l'accessibilité : 
Elle est essentielle pour garantir l'égalité des chances, notamment pour les personnes en 
situation de handicap. En France, environ 12 millions de personnes sont concernées. 
  

 
  
Les domaines concernés : 
L'accessibilité touche de nombreux domaines, tels que les bâtiments, les transports, les 
services numériques et les communications. 
  
Les avantages de l'accessibilité : 
Elle favorise l'inclusion sociale, améliore la qualité de vie et peut même représenter un 
avantage économique pour les entreprises. 
  
Exemple d'accessibilité réussie : 
La ville de Grenoble a mis en place des trottoirs abaissés et des feux sonores pour faciliter 
la circulation des personnes malvoyantes et à mobilité réduite. 
  

 2.   Les normes et réglementations : 
  
Les normes en France : 
En France, l'accessibilité est encadrée par plusieurs lois, comme la loi de 2005 pour 
l'égalité des droits et des chances, qui impose des standards spécifiques. 



  
Les sanctions en cas de non-conformité : 
Les sanctions peuvent aller de l'amende à la fermeture administrative. Chaque année, 
environ 20 % des établissements sont encore non conformes. 
  

 
  
Les normes internationales : 
Il existe aussi des normes internationales comme les WCAG (Web Content Accessibility 
Guidelines) pour les services numériques. 
  
Exemple de non-conformité : 
Un centre commercial parisien a été sanctionné pour ne pas avoir d’ascenseur accessible 
aux personnes en fauteuil roulant, ce qui a entraîné une amende de 15 000 euros. 
  
Les acteurs de la conformité : 
Les collectivités locales, les entreprises et les associations jouent un rôle clé dans la mise 
en œuvre et le respect des normes d'accessibilité. 
  

 3.   Les outils et techniques d’accessibilité : 
  
Les rampes d'accès : 
Les rampes d'accès sont essentielles pour permettre aux personnes en fauteuil roulant de 
se déplacer librement. Elles doivent respecter une inclinaison de 5 % maximum. 
  



 
  
Les ascenseurs et élévateurs : 
Ils sont indispensables dans les bâtiments à étages. Environ 70 % des bâtiments publics de 
France sont déjà équipés d'ascenseurs accessibles. 
  
Les supports visuels et auditifs : 
Les supports comme les sous-titres et les audiodescriptions aident les personnes 
malentendantes et malvoyantes à accéder aux contenus multimédias. 
  
Exemple d'outil d'accessibilité : 
La SNCF a introduit des applications mobiles avec audioguides et sous-titres pour aider 
les voyageurs en situation de handicap. 
  
Les outils numériques : 
Les logiciels de reconnaissance vocale et les lecteurs d'écran facilitent l'accès des 
personnes malvoyantes aux contenus numériques. 
  

 4.   Les bénéfices économiques : 
  
Augmentation du nombre de clients : 
Rendre un service accessible attire un plus grand nombre de clients potentiels. En France, 
environ 20 % de la population bénéficie directement des aménagements pour 
l'accessibilité. 
  



 
  
Amélioration de la satisfaction client : 
Les clients apprécient les efforts faits pour inclure tout le monde, ce qui peut augmenter la 
fidélité des clients et les recommandations. 
  
Réduction des coûts à long terme : 
Investir dans l'accessibilité peut réduire les coûts à long terme en évitant les amendes et 
en améliorant l'efficacité des services. 
  
Exemple de gain économique : 
Un hôtel parisien a vu ses réservations augmenter de 15 % après avoir rénové ses 
installations pour les rendre accessibles. 
  

 
  
Avantages pour les employés : 



Les aménagements bénéficient aussi aux employés, réduisant l'absentéisme et 
améliorant la productivité grâce à un environnement de travail inclusif. 
  

 5.   Les défis et solutions : 
  
Les défis financiers : 
Le coût des aménagements peut être élevé. Des subventions et aides financières existent 
cependant pour aider les entreprises et collectivités. 
  
Les défis techniques : 
Certains bâtiments anciens posent des défis techniques pour les rendre accessibles. Des 
solutions comme les élévateurs temporaires peuvent être envisagées. 
  
Les solutions innovantes : 
La technologie offre des solutions innovantes comme les lunettes de réalité augmentée 
pour guider les personnes dans les espaces publics. 
  
Exemple de solution innovante : 
Une start-up française a développé une application de navigation intérieure pour aider les 
malvoyants à se déplacer dans les centres commerciaux. 
  
Les partenariats et collaborations : 
Les entreprises peuvent collaborer avec des associations spécialisées pour mieux 
comprendre les besoins et les solutions adaptées. 
   



Chapitre 4 : Identifier le processus de valorisation des savoirs 
  

 1.   Comprendre la valorisation des savoirs : 
  
Définition : 
La valorisation des savoirs désigne le processus par lequel les connaissances sont 
transformées en ressources utiles et applicables dans divers contextes, tels que l'industrie, 
la politique ou l'éducation. 
  
Importance : 
Elle permet de tirer parti des découvertes et innovations pour améliorer des aspects 
concrets de la société. Cela peut inclure l'augmentation de l'efficacité des processus ou 
l'amélioration des politiques publiques. 
  
Acteurs principaux : 
Les principales parties prenantes sont les chercheurs, les décideurs politiques, les 
entreprises et les institutions éducatives. Chacun joue un rôle clé dans la transmission et 
l'application des savoirs. 
  
Méthodes de valorisation : 
Il existe plusieurs méthodes, telles que la publication scientifique, le transfert de 
technologie, les brevets, et les collaborations entre universités et industries. 
  
Exemple de valorisation des savoirs : 
Le développement de nouvelles technologies médicales, comme les appareils d'imagerie 
par résonance magnétique (IRM), qui sont basés sur des recherches fondamentales en 
physique et en ingénierie. 
  

 2.   Étapes de la valorisation des savoirs : 
  
Étape 1 - Identification des connaissances : 
Cela implique de repérer les découvertes et les innovations ayant un potentiel 
d'application. Les chercheurs et les institutions jouent un rôle crucial dans cette 
identification. 
  
Étape 2 - Évaluation du potentiel : 
Il s'agit d'évaluer la faisabilité technique, économique et sociale des connaissances 
identifiées. Cette étape permet de déterminer les avantages et les risques potentiels. 
  
Étape 3 - Protection des connaissances : 
Les brevets et les droits d'auteur sont des moyens de protéger les connaissances avant de 
les partager ou de les commercialiser. Cela assure que les créateurs peuvent bénéficier 
de leur travail. 
  
Étape 4 - Transfert de technologie : 



Le transfert de technologie consiste à mettre les connaissances à disposition des 
entreprises et des institutions qui les appliqueront. Cela peut inclure la création de 
partenariats ou de licences. 
  
Étape 5 - Application et diffusion : 
La dernière étape est l'application pratique des connaissances et leur diffusion à grande 
échelle. Cela peut impliquer des campagnes de sensibilisation ou des formations 
spécifiques. 
  

 3.   Exemples concrets de valorisation des savoirs : 
  
Exemple de valorisation dans le domaine médical : 
Le développement de vaccins contre des maladies infectieuses grâce aux recherches en 
biologie et en médecine. Ces vaccins sont ensuite produits à grande échelle pour être 
distribués dans les systèmes de santé. 
  
Exemple de valorisation dans le domaine technologique : 
Les avancées en intelligence artificielle (IA) appliquées à l'automatisation industrielle, 
permettant d'améliorer la production et de réduire les coûts opérationnels. 
  
Exemple de valorisation dans le domaine environnemental : 
La mise au point de techniques de dépollution basées sur des recherches en chimie et en 
biotechnologie, utilisées pour nettoyer les sols et les eaux contaminés. 
  
Exemple de valorisation dans le domaine politique : 
L'élaboration de politiques publiques efficaces basées sur des études socio-économiques, 
comme la mise en place de programmes de réduction de la pauvreté. 
  
Exemple de valorisation dans le domaine éducatif : 
La création de nouveaux programmes d'enseignement basés sur les dernières recherches 
en pédagogie, améliorant ainsi les méthodes d'apprentissage et l'engagement des 
étudiants. 
  

 4.   Facteurs influençant la valorisation des savoirs : 
  
Facteurs économiques : 
Les ressources financières disponibles et les incitations économiques jouent un rôle 
crucial. Les investissements publics et privés doivent être suffisants pour permettre la 
recherche et le développement. 
  
Facteurs institutionnels : 
Les politiques et les infrastructures des institutions de recherche influencent la valorisation. 
Des structures de soutien, comme les bureaux de transfert de technologie, sont essentiels. 
  
Facteurs politiques : 



Les décisions politiques et les réglementations peuvent faciliter ou entraver le processus. 
Des politiques favorables à l'innovation et à la protection de la propriété intellectuelle sont 
nécessaires. 
  
Facteurs sociaux : 
L'acceptation sociale et la perception des nouvelles connaissances influencent leur 
adoption. Les campagnes de sensibilisation et l'éducation peuvent aider à changer les 
attitudes. 
  
Facteurs culturels : 
Les valeurs et les croyances culturelles peuvent également jouer un rôle. Dans certaines 
sociétés, l'innovation est plus valorisée et encouragée que dans d'autres. 
  

 5.   Tableau récapitulatif : 
 

Étape Description Exemple 

Identification Repérer des découvertes et innovations Recherche sur le cancer 

Évaluation Évaluer la faisabilité Analyse coûts-avantages 

Protection Protéger par des brevets Brevets médicaux 

Transfert Transférer aux entreprises Partenariats industriels 

Application Appliquer et diffuser Vaccination de masse 

   



Chapitre 5 : Évaluer les parcours professionnels possibles 
  

 1.   Analyser les compétences : 
  
Évaluation des compétences actuelles : 
Il est crucial de faire un bilan des compétences actuelles. Cela inclut les compétences 
techniques, les soft skills, et les expériences passées. 
  
Identification des compétences manquantes : 
Il faut repérer les compétences encore à acquérir pour atteindre ses objectifs 
professionnels. Par exemple, une maîtrise d’une langue étrangère peut être nécessaire. 
  
Utilisation des outils d'évaluation : 
Les tests de personnalité et les bilans de compétences sont des outils précieux. Ils aident à 
mieux se connaître et à identifier ses forces et faiblesses. 
  
Exemple d'utilisation de tests psychométriques : 
(Ces tests permettent d'évaluer les aptitudes cognitives et les traits de personnalité, 
influençant le choix de carrière.) 
  
Consultation avec des professionnels : 
Échanger avec des conseillers en orientation ou des mentors peut fournir des feedbacks 
précieux et des perspectives externes sur ses compétences. 
  

 2.   Explorer les secteurs d'activité : 
  
Identification des secteurs attractifs : 
Analyser les secteurs qui correspondent à ses compétences et intérêts. Par exemple, 
l’écologie, la technologie, ou les relations internationales. 
  
Étude des tendances du marché : 
Se renseigner sur les secteurs en croissance est essentiel. Les rapports de marché et les 
études sectorielles sont de bonnes sources d'information. 
  
Exemple de secteur en croissance : 
(Le secteur des énergies renouvelables, en augmentation de 7% par an depuis 2015, offre 
de nombreuses opportunités.) 
  
Analyse des opportunités de carrière : 
Chaque secteur offre des possibilités diverses. Il est important de comprendre les postes 
disponibles et les perspectives de progression. 
  
Utilisation de ressources en ligne : 
Des sites comme LinkedIn, Pôle Emploi, ou Indeed permettent de rechercher des offres 
d'emploi et d’analyser les compétences demandées. 



  
Tableau des secteurs par taux de croissance : 
 

Secteur Taux de croissance annuel (%) 

Technologie 8% 

Énergies renouvelables 7% 

Santé 6% 

  
 3.   Évaluer les perspectives de carrière : 

  
Étude des parcours professionnels : 
Analyser les parcours de professionnels dans le domaine visé peut donner des idées 
claires sur les étapes nécessaires et les opportunités possibles. 
  
Exemple de carrière dans la diplomatie : 
(Commencer comme attaché diplomatique, puis évoluer vers des postes de conseiller, et 
enfin accéder à un poste d’ambassadeur.) 
  
Analyser les opportunités de progression : 
Comparer les possibilités d'avancement dans différents secteurs pour choisir celui offrant 
les meilleures perspectives d'évolution de carrière. 
  
Évaluation des salaires : 
Il est important de connaître les salaires moyens pour les postes visés. Les données 
peuvent être trouvées dans les rapports de marché et les enquêtes salariales. 
  
Utilisation des réseaux professionnels : 
Les réseaux comme LinkedIn sont utiles pour entrer en contact avec des professionnels du 
secteur et obtenir des informations précieuses sur les carrières possibles. 
  

 4.   Connaître les formations complémentaires : 
  
Identifier les formations nécessaires : 
Pour combler les compétences manquantes, des formations complémentaires peuvent 
être nécessaires. Elles peuvent être courtes ou longues, en présentiel ou en ligne. 
  
Institutions et organismes de formation : 
Des organismes comme les universités, les grandes écoles, ou les plateformes en ligne 
(comme Coursera ou edX) offrent des formations variées. 
  
Exemple de formation en communication : 
(Certificat en communication digitale proposé par une grande école, permettant 
d'acquérir des compétences en gestion de réseaux sociaux et marketing digital.) 



  
Évaluation du coût des formations : 
Il est important de prendre en compte le coût des formations et de chercher des options 
de financement comme les bourses ou les aides de l'État. 
  
Planification du temps : 
Intégrer les formations dans son emploi du temps peut être un défi. Il est important de 
bien planifier pour équilibrer les études et les activités professionnelles. 
  

 5.   Réaliser un projet professionnel : 
  
Définir des objectifs clairs : 
Il est essentiel de fixer des objectifs professionnels clairs et atteignables. Cela peut inclure 
des postes cibles, des compétences à acquérir, ou des secteurs à explorer. 
  
Élaborer un plan de carrière : 
Un plan de carrière détaillé aide à visualiser les étapes nécessaires pour atteindre ses 
objectifs. Il doit inclure des actions concrètes et des échéances réalistes. 
  
Exemple de plan de carrière : 
(Plan sur 5 ans pour devenir consultant en politique publique, incluant des formations, des 
stages, et des expériences professionnelles pertinentes.) 
  
Suivi et ajustement : 
Le projet professionnel doit être régulièrement révisé et ajusté en fonction des nouvelles 
opportunités, des évolutions du marché, et des compétences acquises. 
  
Utilisation des outils de gestion de projet : 
Des logiciels comme Trello ou Asana peuvent aider à organiser et suivre les étapes de son 
projet professionnel, en gardant une vision claire des progrès réalisés. 
   



C5 : Agir en responsabilité au sein d’une organisation 
professionnelle 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C5 : Agir en responsabilité au sein d'une organisation 
professionnelle est crucial pour toute formation en Licence Science Po (Science Politique). 
Il se concentre sur l'acquisition des compétences nécessaires pour exercer des rôles de 
responsabilité dans un cadre professionnel. 
 
Les étudiants apprendront à naviguer dans les structures organisationnelles, à 
comprendre les dynamiques internes et à prendre des décisions éclairées. Ce bloc est 
particulièrement important pour ceux qui se destinent à des carrières dans des 
organisations publiques, privées ou dans le secteur associatif. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est essentiel de développer une bonne 
compréhension des différentes structures organisationnelles. Prends le temps de te 
familiariser avec les processus décisionnels et les mécanismes de gouvernance. Participe 
activement aux stages et aux projets en groupe pour mettre en pratique tes 
connaissances. N'hésite pas à demander des retours d'expérience à tes encadrants ou à 
tes pairs. 
  
Exerce-toi également à analyser des études de cas réelles pour comprendre les enjeux et 
les défis rencontrés par les organisations. Cela te permettra de mieux appréhender les 
situations complexes et de prendre des décisions réfléchies. 
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Chapitre 1 : Situer son rôle et sa mission dans une organisation 
  

 1.   Comprendre son rôle : 
  
Définition du rôle : 
Le rôle d'une personne dans une organisation est l'ensemble des tâches et responsabilités 
qui lui sont assignées. Cela varie selon le poste occupé. 
  
Importance de la clarté : 
Comprendre clairement son rôle permet d'agir efficacement et d'éviter les conflits. Une 
mauvaise compréhension peut mener à des malentendus. 
  
Interaction avec les autres : 
Le rôle doit être défini en tenant compte des interactions avec les autres membres de 
l'équipe. Cela garantit une bonne coordination. 
  
Évolution du rôle : 
Les rôles peuvent évoluer avec le temps. Il est important de rester flexible et de s'adapter 
aux nouvelles exigences de l'organisation. 
  
Exemple de rôle : 
Un étudiant en stage peut avoir pour rôle de rédiger des rapports, de participer à des 
réunions et d'aider à la gestion de projets. 
  

 2.   Définir sa mission : 
  
Énoncé de mission : 
La mission est l'objectif principal que l'on cherche à atteindre dans son rôle. Elle doit être 
claire et alignée avec les objectifs de l'organisation. 
  
Alignement avec les valeurs : 
La mission doit refléter les valeurs et la vision de l'organisation. Cela renforce la cohérence 
et l'engagement des membres. 
  
Objectifs spécifiques : 
La mission doit être décomposée en objectifs spécifiques et mesurables. Cela permet de 
suivre les progrès et de rester concentré. 
  
Adaptabilité de la mission : 
Les missions peuvent changer en fonction des besoins de l'organisation. La capacité à 
s'adapter est essentielle pour rester pertinent. 
  
Exemple de mission : 
Un chargé de communication peut avoir pour mission de promouvoir l'image de 
l'entreprise à travers les réseaux sociaux et les médias. 



  
 3.   Identifier les attentes : 

  
Attentes des supérieurs : 
Les attentes des supérieurs doivent être clairement communiquées. Elles définissent les 
standards de performance et les priorités. 
  
Attentes des collègues : 
Les collègues ont également des attentes, notamment en termes de collaboration et de 
soutien mutuel. Il est important de les comprendre. 
  
Objectifs personnels : 
Chaque membre doit aligner ses objectifs personnels avec ceux de l'organisation. Cela 
favorise la motivation et l'engagement. 
  
Communication des attentes : 
Les attentes doivent être régulièrement discutées et ajustées si nécessaire. Une bonne 
communication évite les malentendus. 
  
Exemple d'attente : 
Un responsable de projet peut s'attendre à ce que les membres de son équipe respectent 
les délais et produisent un travail de qualité. 
  

 4.   Collaborer efficacement : 
  
Communication ouverte : 
Une communication ouverte est essentielle pour une collaboration efficace. Elle permet de 
partager des idées et de résoudre les problèmes rapidement. 
  
Esprit d'équipe : 
Travailler en équipe nécessite de la coopération et de la confiance. Chaque membre doit 
être prêt à aider les autres. 
  
Partage des responsabilités : 
Les responsabilités doivent être clairement définies et partagées. Chacun doit savoir ce 
qu'il a à faire et comment cela s'intègre dans l'ensemble. 
  
Résolution de conflits : 
Les conflits peuvent survenir. Il est important de les aborder de manière constructive pour 
maintenir une bonne dynamique de groupe. 
  
Exemple de collaboration : 
Dans une équipe de projet, chaque membre peut être responsable d'une partie du travail 
et doit coordonner ses efforts avec les autres. 
  

 5.   Évaluer sa performance : 



  
Indicateurs de performance : 
Utiliser des indicateurs de performance pour évaluer son travail. Cela peut inclure des 
objectifs quantitatifs et qualitatifs. 
  
Feedback régulier : 
Demander et donner du feedback régulièrement. Cela aide à identifier les points forts et 
les axes d'amélioration. 
  
Auto-évaluation : 
Il est important de s'auto-évaluer pour prendre conscience de ses propres compétences 
et faiblesses. Cela favorise le développement personnel. 
  
Plans d'amélioration : 
Établir des plans d'amélioration basés sur les évaluations. Cela permet de progresser et 
d'atteindre de nouveaux objectifs. 
  
Exemple d'évaluation : 
Un agent de vente peut évaluer sa performance en fonction du nombre de ventes 
réalisées et du feedback des clients. 
  

Aspect Description Importance 

Rôle Ensemble des tâches et responsabilités Très important 

Mission Objectif principal à atteindre Essentiel 

Attentes Standards de performance et priorités Crucial 

Collaboration Travail en équipe et coopération Fondamental 

Évaluation Mesure de la performance Indispensable 

   



Chapitre 2 : Respecter les principes d’éthique et de déontologie 
  

 1.   Définir les principes d’éthique et de déontologie : 
  
Définition de l'éthique : 
L'éthique concerne les valeurs morales et les principes guidant les actions humaines. Elle 
aide à distinguer le bien du mal dans diverses situations. 
  
Définition de la déontologie : 
La déontologie se concentre sur les règles et les devoirs spécifiques à une profession. Ces 
règles assurent une conduite professionnelle appropriée. 
  
Importance de l'éthique et de la déontologie : 
Respecter ces principes maintient la confiance du public. En science politique, cela 
garantit des recherches et des analyses impartiales. 
  
Différence entre éthique et déontologie : 
L'éthique est plus générale et philosophique, tandis que la déontologie est spécifique à 
une profession. Ces deux concepts se complètent. 
  
Application en science politique : 
Les professionnels doivent être transparents, honnêtes et responsables. Il est crucial de 
respecter les droits et la dignité des personnes étudiées. 
  

 2.   Les principes fondamentaux de l'éthique : 
  
Respect de l'autonomie : 
Chaque individu a le droit de prendre ses propres décisions. Les chercheurs doivent 
obtenir le consentement éclairé des participants. 
  
Bienfaisance : 
Le but est de maximiser les bénéfices et de minimiser les risques. Les études doivent être 
menées pour le bien-être des individus. 
  
Non-malfaisance : 
Il est essentiel de ne pas causer de tort. Cela implique de protéger les participants contre 
tout préjudice potentiel. 
  
Justice : 
Les avantages et les risques de la recherche doivent être distribués équitablement. 
Aucune personne ne doit être exploitée. 
  
Respect de la vie privée : 
Les informations personnelles des participants doivent être confidentielles. Il est crucial de 
protéger leur identité. 



  
 3.   Les règles de déontologie en science politique : 

  
Intégrité dans la recherche : 
Les chercheurs doivent être honnêtes et transparents. Les données doivent être 
présentées de manière précise et non biaisée. 
  
Impartialité : 
Les professionnels doivent éviter les conflits d'intérêts. Ils doivent rester neutres et objectifs 
dans leurs analyses. 
  
Responsabilité professionnelle : 
Il est crucial de respecter les obligations professionnelles. Cela inclut le respect des délais 
et la qualité du travail. 
  
Respect des droits des participants : 
Les chercheurs doivent garantir la sécurité et le bien-être des participants. Ils doivent 
toujours obtenir un consentement éclairé. 
  
Confidentialité : 
Les informations recueillies doivent rester confidentielles. La divulgation non autorisée est 
strictement interdite. 
  

 4.   Les défis éthiques en science politique : 
  
Manipulation des données : 
Les chercheurs peuvent être tentés de manipuler les données pour soutenir une 
hypothèse. C'est une violation grave de l'éthique. 
  
Pressions externes : 
Les influences politiques et financières peuvent biaiser la recherche. Il est essentiel de 
préserver l'indépendance académique. 
  
Confidentialité et sécurité des données : 
Avec la numérisation des données, la protection contre les violations de sécurité est 
primordiale. Les chercheurs doivent utiliser des systèmes sécurisés. 
  
Conflits d'intérêt : 
Les intérêts personnels et professionnels peuvent entrer en conflit. Il est crucial d'identifier 
et de gérer ces conflits de manière transparente. 
  
Pressions de publication : 
Les chercheurs peuvent se sentir obligés de publier rapidement. Cela peut entraîner des 
compromis sur la rigueur et l'intégrité de la recherche. 
  

 5.   Exemples concrets d'application : 



  
Exemple d'intégrité dans la recherche : 
Un chercheur publie toutes ses données, même celles qui ne soutiennent pas son 
hypothèse initiale. Cela renforce la crédibilité de son travail. 
  
Exemple de respect de l'autonomie : 
Dans une étude sur les comportements électoraux, les participants sont pleinement 
informés des objectifs et des méthodes de l'étude avant de donner leur consentement. 
  
Exemple de non-malfaisance : 
Une étude sur les politiques de santé évite d'imposer des conditions susceptibles de nuire 
aux participants vulnérables. 
  
Exemple de justice : 
Une enquête sur l'accès à l'éducation inclut des participants de divers milieux socio-
économiques pour garantir une représentation équitable. 
  
Exemple de confidentialité : 
Les données collectées lors d'une enquête sur les opinions politiques sont anonymisées 
pour protéger l'identité des participants. 
  

Principe Définition Exemple 

Respect de 
l'autonomie 

Droit de chaque individu de 
prendre ses propres décisions 

Consentement éclairé dans 
une étude 

Bienfaisance Maximiser les bénéfices et 
minimiser les risques 

Étude menée pour le bien-être 
des participants 

Non-malfaisance Ne pas causer de tort Protéger les participants 
contre les préjudices 

Justice Équité dans la distribution des 
avantages et des risques 

Représentation équitable des 
participants 

Confidentialité Protection des informations 
personnelles 

Anonymisation des données 

   



Chapitre 3 : Travailler en équipe et en autonomie 
  

 1.   Les avantages du travail en équipe : 
  
Renforcement des compétences : 
Le travail en équipe permet de profiter des compétences variées de chaque membre. Par 
exemple, un étudiant peut exceller en recherche, un autre en présentation orale. 
  
Développement de la créativité : 
En réunissant plusieurs perspectives, le brainstorming devient plus riche. Les idées 
s'enchaînent et les solutions innovantes émergent plus facilement. 
  
Répartition des tâches : 
Partager les responsabilités aide à réduire la charge de travail individuelle. Chacun peut 
se concentrer sur ce qu'il fait de mieux, améliorant ainsi l'efficacité. 
  
Renforcement des relations interpersonnelles : 
Collaborer renforce les liens entre étudiants, favorisant un meilleur climat de travail. Une 
bonne entente facilite la communication et la collaboration future. 
  
Apprentissage mutuel : 
Travailler en groupe permet d'apprendre des autres. Observer les méthodes de travail des 
coéquipiers peut offrir de nouvelles perspectives et techniques. 
  

 2.   Les défis du travail en équipe : 
  
Gestion des conflits : 
Les différences d'opinions peuvent générer des conflits. Apprendre à les gérer est crucial 
pour maintenir une bonne dynamique de groupe. 
  
Coordination des horaires : 
Il peut être difficile de trouver des créneaux communs pour se réunir. Utiliser des outils de 
planification en ligne peut aider à surmonter ce défi. 
  
Répartition inégale des tâches : 
Il arrive que certains membres prennent plus de responsabilités que d'autres. Une 
répartition claire et équitable des tâches est essentielle. 
  
Communication inefficace : 
Une mauvaise communication peut entraîner des malentendus et des erreurs. Utiliser des 
outils de communication adaptés et clairs est primordial. 
  
Lenteur des décisions : 
Prendre des décisions en groupe peut parfois être plus long. Établir des règles de prise de 
décision peut aider à accélérer le processus. 



  
 3.   Les avantages du travail en autonomie : 

  
Flexibilité des horaires : 
Travailler seul permet de gérer son propre emploi du temps. Cela offre une grande 
flexibilité et une meilleure adaptation aux contraintes personnelles. 
  
Développement de l'autodiscipline : 
L'autonomie pousse à organiser son travail et à rester concentré. Cela renforce la gestion 
du temps et l'autodiscipline. 
  
Responsabilité accrue : 
Travailler seul signifie que l'on est entièrement responsable de ses résultats. Cela peut être 
motivant et inciter à donner le meilleur de soi. 
  
Réduction des distractions : 
Sans les interruptions potentielles d'un groupe, il est plus facile de se concentrer. Cela peut 
améliorer la productivité et la qualité du travail. 
  
Adaptation aux besoins individuels : 
Chacun peut adapter son approche de travail à ses propres besoins et préférences. Cela 
permet d'optimiser sa méthode pour de meilleurs résultats. 
  

 4.   Les défis du travail en autonomie : 
  
Isolement : 
Travailler seul peut parfois mener à un sentiment d'isolement. Il est important de maintenir 
des interactions sociales pour équilibrer cela. 
  
Manque de motivation : 
Sans la dynamique de groupe, il peut être difficile de rester motivé. Fixer des objectifs clairs 
et des récompenses peut aider à maintenir l'élan. 
  
Procrastination : 
La tentation de remettre les tâches à plus tard est plus forte. Utiliser des techniques 
comme la méthode Pomodoro peut améliorer la gestion du temps. 
  
Absence de feedback immédiat : 
Travailler seul signifie moins de retours sur son travail. Chercher activement des avis 
extérieurs peut compenser ce manque. 
  
Gestion des distractions domestiques : 
Travailler à domicile peut entraîner des distractions. Créer un environnement de travail 
dédié peut aider à rester concentré. 
  

 5.   Stratégies pour combiner travail en équipe et en autonomie : 



  
Alternance des modes de travail : 
Alterner entre travail en groupe et travail individuel permet de bénéficier des avantages 
de chaque mode. Cela offre un équilibre entre collaboration et concentration personnelle. 
  
Utilisation des outils numériques : 
Les outils de gestion de projet et de communication en ligne facilitent la collaboration. Ils 
permettent de planifier, partager des documents et communiquer efficacement. 
  
Définition des rôles : 
Une répartition claire des rôles et des responsabilités est cruciale. Chacun sait ce qu'il doit 
faire et quand, ce qui améliore l'efficacité. 
  
Établissement de deadlines : 
Fixer des dates butoirs pour chaque tâche permet de maintenir le rythme. Cela encourage 
la productivité et évite la procrastination. 
  
Feedback régulier : 
Organiser des réunions régulières pour discuter de l'avancement du projet. Cela permet 
de faire le point, d'ajuster les objectifs et de maintenir la motivation. 
  
Exemple de travail combiné : 
Un groupe d'étudiants travaille ensemble sur un projet de recherche. Chaque membre 
réalise une partie du travail individuellement, puis ils se réunissent pour partager leurs 
résultats et finaliser le projet ensemble. 
  

Mode de 
travail 

Avantages Défis 

Équipe Compétences variées, créativité, 
partage des tâches 

Conflits, coordination, 
communication 

Autonome Flexibilité, autodiscipline, moins de 
distractions 

Isolement, procrastination, 
manque de feedback 

   



Chapitre 4 : Analyser et améliorer ses actions professionnelles 
  

 1.   L'importance de l'analyse : 
  
Optimiser ses performances : 
Analyser ses actions aide à identifier les points forts et les axes d'amélioration. Cela 
permet d'optimiser ses performances au travail. 
  
Prendre des décisions éclairées : 
Une analyse rigoureuse permet de prendre des décisions basées sur des faits et des 
données plutôt que sur des impressions. 
  
Favoriser la satisfaction professionnelle : 
Savoir que ses actions sont efficaces et améliorer contribue à la satisfaction et à la 
motivation professionnelle. 
  
Encourager le développement personnel : 
L'analyse régulière de ses actions professionnelles est un outil de développement 
personnel, permettant d'acquérir de nouvelles compétences. 
  
Prévenir les erreurs : 
Analyser ses actions permet de repérer les erreurs potentielles et de les corriger avant 
qu'elles ne deviennent problématiques. 
  

 2.   Les méthodes d'analyse : 
  
Analyse SWOT : 
La méthode SWOT (Forces, Faiblesses, Opportunités, Menaces) aide à évaluer les aspects 
internes et externes d'une action. 
  
Feedback 360° : 
Ce type de feedback recueille des avis de différentes sources (collègues, supérieurs, 
subordonnés) pour une vue complète. 
  
Analyse des données : 
Utiliser des données quantitatives et qualitatives pour mesurer l'impact de ses actions et 
ajuster ses stratégies en conséquence. 
  
Auto-évaluation : 
Prendre le temps de s'auto-évaluer permet de réfléchir sur ses actions et de planifier des 
améliorations futures. 
  
Benchmarking : 
Comparer ses performances avec celles de ses pairs ou d'autres organisations pour 
identifier des stratégies d'amélioration. 



  
 3.   Outils pour améliorer ses actions : 

  
Logiciels de gestion de projet : 
Des outils comme Trello ou Asana aident à organiser, suivre et optimiser les tâches 
professionnelles. 
  
Formations continues : 
Participer à des formations permet de se tenir à jour et d'acquérir de nouvelles 
compétences pour améliorer ses actions. 
  
Mentorat : 
Travailler avec un mentor aide à recevoir des conseils précieux et à améliorer ses 
compétences professionnelles. 
  
Feedback régulier : 
Demander régulièrement des feedbacks aide à identifier les zones à améliorer et à mettre 
en place des actions correctives. 
  
Planification stratégique : 
Développer et suivre un plan stratégique aide à aligner ses actions avec les objectifs 
professionnels à long terme. 
  

 4.   Mesurer l'impact de ses améliorations : 
  
Indicateurs de performance (KPI) : 
Utiliser des KPI pour mesurer l'efficacité des améliorations apportées à ses actions 
professionnelles. 
  
Tableaux de bord : 
Les tableaux de bord permettent de visualiser rapidement les résultats et les progrès 
réalisés suite aux améliorations. 
  
Enquêtes de satisfaction : 
Les enquêtes permettent de recueillir des avis sur l'impact des actions et de mesurer la 
satisfaction des parties prenantes. 
  
Analyse comparative : 
Comparer les résultats avant et après les améliorations pour mesurer l'impact des 
changements apportés. 
  
Suivi régulier : 
Mettre en place un suivi régulier pour s'assurer que les améliorations sont efficaces et 
durables. 
  

 5.   Exemples concrets : 



  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un employé améliore la chaîne de production en réduisant les temps d'attente de 30%. 
Cela augmente la productivité et les bénéfices de l'entreprise. 
  

 
  
Exemple d'amélioration du service client : 
Une équipe met en place un nouveau système de gestion des plaintes, réduisant le temps 
de résolution de 50% et améliorant la satisfaction client. 
  
Exemple d'utilisation des feedbacks : 
Une employée reçoit des feedbacks réguliers de ses collègues, identifie des compétences 
à améliorer et suit une formation pour y remédier. 
  
Exemple d'auto-évaluation : 
Un étudiant se fixe des objectifs SMART (Spécifiques, Mesurables, Atteignables, Réalistes, 
Temporels) pour améliorer sa gestion du temps. 
  
Exemple d'analyse SWOT : 
Une équipe utilise l'analyse SWOT pour identifier des opportunités et des menaces, ce qui 
leur permet d'adapter leur stratégie de marché. 
  

Méthode Avantages Inconvénients 

Analyse SWOT Identifie les points forts et faibles Peut être subjectif 

Feedback 360° Vue complète des performances Peut être coûteux en temps 

Auto-évaluation Développement personnel Manque d'objectivité 

   



Chapitre 5 : Prendre des initiatives adaptées au contexte 
  

 1.   Comprendre le contexte : 
  
Analyser le contexte politique : 
Il est essentiel d'identifier les acteurs politiques, leurs positions et les enjeux principaux 
pour adapter ses initiatives. 
  
Évaluer l'environnement social : 
Comprendre les attentes et les besoins des différentes couches de la société aide à 
prendre des décisions pertinentes. 
  
Étudier le contexte économique : 
Analyser les indicateurs économiques tels que le taux de croissance et le chômage 
permet d'ajuster ses actions. 
  
Prendre en compte le contexte culturel : 
Les valeurs, traditions et croyances influencent les réactions aux initiatives prises. 
  
Utiliser des données concrètes : 
Des études, rapports et statistiques aident à mieux comprendre et anticiper les réactions 
du public. 
  

 2.   Développer des initiatives : 
  
Proposer des solutions innovantes : 
Il est important d'innover pour répondre efficacement aux nouvelles problématiques 
rencontrées. 
  
Impliquer les parties prenantes : 
Collaborer avec les acteurs concernés permet d'assurer la pertinence et la faisabilité des 
initiatives. 
  
Tester et évaluer les initiatives : 
Il est crucial de mettre en place des phases de test pour évaluer l'efficacité des actions 
envisagées. 
  
Adapter les initiatives en fonction des retours : 
Les feedbacks des parties concernées permettent d'ajuster les initiatives pour mieux 
répondre aux attentes. 
  
Planifier et organiser : 
Une bonne organisation et une planification détaillée sont essentielles pour la mise en 
œuvre des initiatives. 
  



 3.   Mesurer l'impact : 
  
Définir des indicateurs de performance : 
Les KPI permettent d'évaluer l'efficacité des initiatives et d'apporter des ajustements si 
nécessaire. 
  
Analyser les résultats : 
Les données recueillies permettent de mesurer les impacts directs et indirects des 
initiatives. 
  
Effectuer des comparaisons : 
Comparer les résultats obtenus avec les objectifs fixés permet d'évaluer le succès des 
actions. 
  
Faire des bilans réguliers : 
Des bilans périodiques sont nécessaires pour suivre l'évolution des initiatives et leur 
impact. 
  
Communiquer les résultats : 
Informer les parties prenantes des résultats obtenus renforce la transparence et la 
confiance. 
  

 4.   Exemples concrets : 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Texte indicatif sur l'optimisation d'un processus de production, réduisant les coûts de 15 % 
et augmentant la productivité de 20 %. 
  

 
  
Exemple de mise en place d'un projet social : 



Texte indicatif sur un projet visant à améliorer les conditions de vie dans un quartier 
défavorisé, ayant réduit le taux de criminalité de 10 %. 
  

 
  
Exemple d'initiative environnementale : 
Texte indicatif sur un projet de reforestation ayant permis de planter 5000 arbres sur une 
période de 2 ans. 
  
Exemple d'amélioration des services publics : 
Texte indicatif sur une réforme administrative ayant réduit les délais de traitement des 
dossiers de 30 %. 
  

 
  
Exemple de projet éducatif : 
Texte indicatif sur un programme scolaire qui a amélioré les résultats des élèves de 25 % 
sur 3 ans. 



  

 
  

 5.   Tableau récapitulatif : 
 

Initiative Impact Indicateurs 

Optimisation de 
production 

Réduction des coûts, Augmentation 
de la productivité 

-15 % coûts, +20 % 
productivité 

Projet social Amélioration des conditions de vie -10 % criminalité 

Projet environnemental Reforestation 5000 arbres plantés 

Amélioration des services 
publics 

Réduction des délais -30 % délais 

Projet éducatif Amélioration des résultats scolaires +25 % résultats 

   



C6 : Mettre en œuvre les méthodes et outils du 
domaine de la science politique 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C6, intitulé « Mettre en œuvre les méthodes et outils du domaine 
de la science politique », est essentiel pour tout étudiant en Licence Science Po (Science 
Politique). Il vise à te donner les clés pour utiliser les méthodologies spécifiques à ce 
domaine et à maîtriser les outils d'analyse politique. 
  
En réussissant ce bloc de compétences, tu seras capable de réaliser des analyses 
approfondies, de comprendre les dynamiques politiques et d'appliquer des 
méthodologies rigoureuses pour étudier des phénomènes politiques. 
  
Conseil : 
Pour exceller dans ce bloc de compétences, il est crucial de se familiariser avec les 
principales méthodes de la science politique. Voici quelques conseils pratiques : 

• Relis régulièrement les lectures de cours pour bien comprendre les concepts 
• Pratique l'analyse de textes politiques pour te perfectionner 
• Participe activement aux travaux dirigés et aux discussions en classe 
• Utilise des outils statistiques et logiciels d'analyse pour mieux appréhender les 

données 

En adoptant ces habitudes, tu mettras toutes les chances de ton côté pour maîtriser les 
méthodes et outils de la science politique. 
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Chapitre 1 : Réaliser des enquêtes de terrain 
  

 1.   Préparation de l'enquête : 
  
Définir l'objectif de l'enquête : 
Avant tout, il est crucial de déterminer clairement l'objectif de l'enquête. Cela permet de 
guider toute la démarche et de savoir ce que l'on cherche à découvrir. 
  
Sélectionner la population cible : 
Il faut identifier qui seront les participants de l'enquête. Cela peut être une population 
spécifique ou un groupe plus large, selon l'objectif. 
  
Réaliser une revue de la littérature : 
Consulter des études et des enquêtes similaires permet de mieux comprendre le sujet et 
d'adapter la méthodologie. 
  
Élaborer un questionnaire : 
Le questionnaire doit être clair et structuré. Il est essentiel de poser des questions précises 
et ouvertes pour obtenir des réponses détaillées. 
  
Exemple de question : 
Comment percevez-vous l'impact des politiques économiques actuelles sur votre 
quotidien ? 
  

 2.   La collecte des données : 
  
Choisir la méthode de collecte : 
Il existe plusieurs méthodes pour recueillir des données : entretiens individuels, groupes de 
discussion, observations directes, etc. 
  
Former les enquêteurs : 
Les enquêteurs doivent être bien formés pour poser les questions de manière neutre et 
enregistrer fidèlement les réponses. 
  
Planifier le terrain : 
Il est important d'organiser des visites sur le terrain et de planifier les entretiens à l'avance 
pour maximiser l'efficacité. 
  
Enregistrer les données : 
Les données doivent être enregistrées de manière systématique, qu'il s'agisse de notes 
prises à la main ou d'enregistrements audio. 
  
Exemple de méthode de collecte : 
Utilisation d'entretiens semi-directifs pour explorer les opinions des citoyens sur les 
réformes sociales. 



  
 3.   Analyse des données : 

  
Organiser les données : 
Une fois les données collectées, il est nécessaire de les organiser de manière logique, 
souvent avec des logiciels spécialisés. 
  
Codifier les réponses : 
Les réponses doivent être codifiées pour faciliter l'analyse. Cela peut inclure la 
catégorisation des réponses par thèmes. 
  
Utiliser des méthodes statistiques : 
Les statistiques descriptives et inférentielles permettent de tirer des conclusions à partir 
des données collectées. 
  
Exemple d'analyse statistique : 
Calcul du pourcentage de répondants favorables à une nouvelle politique de santé. 
  

 4.   Interprétation et présentation des résultats : 
  
Interpréter les résultats : 
Il est important de donner du sens aux résultats obtenus, en les reliant à l'objectif initial de 
l'enquête. 
  
Rédiger le rapport : 
Le rapport doit présenter les résultats de manière claire et structurée, avec des graphiques 
et tableaux pour illustrer les données. 
  
Faire des recommandations : 
En fonction des résultats, des recommandations peuvent être faites pour les décideurs ou 
les parties prenantes. 
  
Exemple de recommandation : 
Recommander la mise en place de programmes de sensibilisation sur la santé mentale 
suite à une enquête sur le bien-être des étudiants. 
  

 5.   Diffuser les résultats : 
  
Choisir les canaux de diffusion : 
Les résultats peuvent être diffusés via des publications académiques, des rapports aux 
commanditaires, ou des présentations publiques. 
  
Adapter le message au public : 
Il est crucial d'adapter la présentation des résultats en fonction du public cible, qu'il soit 
académique, professionnel ou grand public. 
  



Utiliser des supports visuels : 
Des graphiques, tableaux et infographies permettent de rendre les résultats plus 
accessibles et compréhensibles. 
  
Exemple de support visuel : 
Création d'une infographie présentant les principaux résultats d'une enquête sur 
l'engagement citoyen. 
  

Étape Description Exemple 

Préparation Définir l'objectif et élaborer un 
questionnaire 

Formulation des questions sur l'impact 
des politiques économiques 

Collecte Utiliser des entretiens et 
observations 

Entretiens semi-directifs sur les 
réformes sociales 

Analyse Organiser et interpréter les 
données 

Calculs statistiques sur les avis 
favorables 

Présentation Rédiger le rapport et faire des 
recommandations 

Recommandations sur la santé mentale 
des étudiants 

   



Chapitre 2 : Produire des analyses qualitatives et quantitatives 
  

 1.   Introduction aux analyses qualitatives et quantitatives : 
  
Définition des analyses qualitatives : 
Les analyses qualitatives se concentrent sur la compréhension des phénomènes sociaux. 
Elles utilisent des données non numériques comme les entretiens et les observations. 
  
Définition des analyses quantitatives : 
Les analyses quantitatives utilisent des données numériques pour identifier des tendances 
et des relations. Elles impliquent des statistiques et des graphiques. 
  
Importance des deux types d'analyses : 
Combiner des analyses qualitatives et quantitatives permet une compréhension 
complète des phénomènes étudiés. 
  
Exemple d'usage des deux types d'analyses : 
Un sociologue peut utiliser des entretiens (qualitatif) et des sondages (quantitatif) pour 
étudier un phénomène social. 
  

 2.   Méthodes de collecte de données qualitatives : 
  
Entretiens : 
Les entretiens permettent d'obtenir des informations détaillées directement de la source. 
Ils peuvent être structurés, semi-structurés ou non structurés. 
  
Observations : 
L'observation directe permet de comprendre les comportements et interactions dans leur 
contexte naturel. 
  
Groupes de discussion : 
Ces groupes permettent d'obtenir des points de vue variés sur un même sujet, favorisant 
les échanges entre participants. 
  
Exemple de groupe de discussion : 
Un groupe de discussion avec des étudiants pour comprendre leur expérience de 
l'enseignement en ligne. 
  

 3.   Méthodes de collecte de données quantitatives : 
  
Sondages : 
Les sondages collectent des données auprès d'un grand nombre de personnes. Ils utilisent 
des questions fermées et des échelles de mesure. 
  
Expériences : 



Les expériences permettent de tester des hypothèses en contrôlant les variables pour 
observer les effets. 
  
Analyse de données secondaires : 
Cette méthode utilise des données déjà collectées par d'autres, comme des bases de 
données publiques. 
  
Exemple d'expérience : 
Une expérience pour tester l'impact des réseaux sociaux sur la productivité des étudiants. 
  

 4.   Analyse des données qualitatives : 
  
Codage : 
Le codage consiste à classer les données en catégories thématiques pour faciliter 
l'analyse. 
  
Analyse de contenu : 
Cette méthode examine les textes pour identifier les thèmes récurrents et les patterns. 
  
Analyse narrative : 
Elle se concentre sur les histoires et les récits des participants pour comprendre leur 
perspective. 
  
Exemple de codage : 
Un chercheur code des entretiens avec des enseignants pour identifier les thèmes 
récurrents sur les défis de l'enseignement en ligne. 
  

 5.   Analyse des données quantitatives : 
  
Statistiques descriptives : 
Les statistiques descriptives résument les données à l'aide de moyennes, médianes, 
écarts-types, etc. 
  
Statistiques inférentielles : 
Les statistiques inférentielles permettent de généraliser les résultats d'un échantillon à une 
population plus large. 
  
Analyse de régression : 
Cette analyse examine la relation entre une variable dépendante et une ou plusieurs 
variables indépendantes. 
  
Exemple de statistique descriptive : 
Calculer la moyenne des notes des étudiants dans un cours pour évaluer leur 
performance. 
  



Type 
d'Analyse 

Description Exemple 

Qualitative Comprendre les phénomènes 
sociaux via les entretiens, 
observations 

Étudier les interactions en classe 

Quantitative Identifier des tendances via des 
sondages, expériences 

Analyser les résultats d'un 
sondage sur l'usage des réseaux 
sociaux 

   



Chapitre 3 : Utiliser les méthodes appropriées de la science 
politique 
  

 1.   Introduction aux méthodes de la science politique : 
  
Qu'est-ce que la science politique ? : 
La science politique étudie les systèmes de gouvernement, les comportements politiques 
et les structures institutionnelles. Elle utilise des méthodes spécifiques pour analyser ces 
phénomènes. 
  
Importance des méthodes : 
Les méthodes sont cruciales pour garantir la rigueur et la validité des recherches en 
science politique. Elles permettent d'obtenir des résultats fiables et reproductibles. 
  
Types de méthodes : 
Il existe deux grandes catégories de méthodes en science politique : quantitatives et 
qualitatives. Chaque méthode a ses propres avantages et inconvénients. 
  
Choix des méthodes : 
Le choix de la méthode dépend du type de question de recherche. Une bonne 
compréhension des différentes méthodes permet de choisir la plus appropriée. 
  
Évolution des méthodes : 
Les méthodes en science politique évoluent constamment. Les chercheurs doivent se tenir 
informés des nouvelles techniques et approches pour améliorer leurs travaux. 
  

 2.   Les méthodes quantitatives : 
  
Définition et caractéristiques : 
Les méthodes quantitatives utilisent des données chiffrées pour analyser les phénomènes 
politiques. Elles permettent de tester des hypothèses et de trouver des tendances. 
  
Collecte des données : 
Les données quantitatives peuvent être collectées via des sondages, des enquêtes ou des 
bases de données. L'échantillonnage est crucial pour obtenir des résultats représentatifs. 
  
Analyse statistique : 
L'analyse statistique aide à interpréter les données. Des outils comme les logiciels SPSS ou 
R sont utilisés pour effectuer ces analyses. 
  
Exemple d'analyse électorale : 
Un chercheur utilise des données de sondages pour prédire le résultat d'une élection 
présidentielle. 
  
Avantages et limites : 



Les méthodes quantitatives sont précises et objectives, mais elles peuvent parfois 
manquer de profondeur. Elles sont idéales pour les grandes populations. 
  

 3.   Les méthodes qualitatives : 
  
Définition et caractéristiques : 
Les méthodes qualitatives se concentrent sur l'analyse détaillée des comportements et 
des contextes politiques. Elles utilisent des données non chiffrées. 
  
Collecte des données : 
Les données qualitatives proviennent d'entretiens, de focus groups, d'observations ou 
d'analyses de documents. L'interprétation des données est subjective. 
  
Analyse de contenu : 
L'analyse de contenu permet d'extraire des thèmes et des motifs des données qualitatives. 
Elle se fait souvent manuellement ou avec des logiciels spécialisés. 
  
Exemple d'étude de cas : 
Un politologue étudie la montée d'un mouvement social en analysant des entrevues avec 
ses leaders et des documents internes. 
  
Avantages et limites : 
Les méthodes qualitatives offrent une compréhension en profondeur, mais elles sont 
subjectives et difficilement généralisables. 
  

 4.   Combiner les méthodes : 
  
Approche mixte : 
Combiner méthodes quantitatives et qualitatives permet de bénéficier des avantages des 
deux approches. Cela donne une vision plus complète des phénomènes étudiés. 
  
Exemple d'étude d'un programme public : 
Un chercheur utilise des statistiques pour évaluer l'impact d'un programme, puis des 
entretiens pour comprendre les opinions des bénéficiaires. 
  
Planification de la recherche : 
La planification est cruciale pour bien combiner les méthodes. Il faut déterminer à quelle 
étape utiliser chaque méthode pour optimiser les résultats. 
  
Analyse des résultats : 
Il est important de synthétiser les résultats des deux méthodes. Les conclusions doivent 
intégrer les données quantitatives et qualitatives. 
  
Avantages de l'approche mixte : 
Cette approche offre une compréhension riche et nuancée des phénomènes. Elle permet 
de vérifier les résultats obtenus par une méthode grâce à l'autre. 



  
 5.   Études de cas : 

  
Définition et caractéristiques : 
Les études de cas analysent en profondeur un phénomène particulier. Elles sont souvent 
utilisées pour explorer des situations complexes. 
  
Choix du cas : 
Le choix du cas est crucial. Il doit être représentatif et pertinent pour la question de 
recherche. Le cas peut être unique ou comparatif. 
  
Collecte des données : 
Les données des études de cas proviennent de diverses sources : entretiens, documents, 
observations. Une triangulation des sources est souvent nécessaire. 
  
Exemple d'analyse d'une crise politique : 
Un politologue analyse la crise de 2008 en Grèce en étudiant les décisions des leaders 
politiques, les réactions des citoyens et les médias. 
  
Avantages et limites : 
Les études de cas offrent une compréhension approfondie, mais elles sont souvent 
limitées en termes de généralisation. Elles conviennent pour des phénomènes uniques ou 
rares. 
  

 6.   Synthèse des méthodes : 
  
Résumé des méthodes : 
Les méthodes quantitatives et qualitatives sont complémentaires. Elles permettent 
d'obtenir une vision complète et nuancée des phénomènes politiques étudiés. 
  
Tableau comparatif : 
 

Critère Méthodes quantitatives Méthodes qualitatives 

Données Chiffrées Non-chiffrées 

Analyse Statistique Thématique 

Objectivité Élevée Faible 

Profondeur Limité Élevée 

Représentativité Large Restreinte 

   



C7 : Analyser un questionnement en mobilisant les 
concepts de la science politique 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Ce bloc de compétences, intitulé « Analyser un questionnement en mobilisant les 
concepts de la science politique », est crucial pour les étudiants en Licence Science Po 
(Science Politique). 
 
Il s'agit de développer la capacité à analyser des situations politiques complexes en 
utilisant les concepts et théories clés de la science politique. Les étudiants apprendront à 
formuler, structurer et répondre à des questionnements pertinents, en se basant sur des 
approches théoriques solides et des analyses empiriques. 
  
Au cours de ce bloc, l'accent est mis sur : 

• La compréhension des concepts fondamentaux 
• L'application de théories à des cas concrets 
• La capacité à synthétiser des informations variées 

Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est essentiel de bien comprendre les concepts de 
base de la science politique. Consacre du temps à lire des ouvrages et des articles 
académiques pour te familiariser avec les théories et les approches principales. Utilise des 
exemples concrets pour illustrer tes analyses et n'hésite pas à discuter avec tes 
camarades ou tes professeurs pour clarifier les points difficiles. 
  
Voici quelques conseils pratiques : 

• Fais des fiches de révision pour chaque concept clé 
• Pratique l'analyse de cas concrets régulièrement 
• Participe activement aux discussions en classe 

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Rechercher et synthétiser des informations sociales et politiques  .....................  Aller 
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      3.   Analyser l'information  ...........................................................................................................................................  Aller 
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      5.   Utiliser les informations synthétisées  .......................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Identifier les formes et manifestations du politique  .......................................................  Aller 
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      2.   Analyser les manifestations du politique  ..............................................................................................  Aller 
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      5.   Tableau des formes et manifestations du politique  ....................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Rechercher et synthétiser des informations sociales 
et politiques 
  

 1.   Comprendre le contexte : 
  
Identifier les sources : 
Lorsqu'on cherche des informations sociales et politiques, il est crucial de savoir où 
chercher. Les sources peuvent inclure : 

• Journaux 
• Revues académiques 
• Sites gouvernementaux 
• Études de cas 

Évaluer la crédibilité des sources : 
Il est important de vérifier la fiabilité des sources utilisées. Pour cela, on peut se poser des 
questions telles que : 

• L'auteur est-il un expert dans le domaine ? 
• Le site est-il reconnu pour son sérieux ? 

Comprendre le contexte historique : 
Pour bien comprendre une information, il faut la replacer dans son contexte historique. 
Connaître les événements passés permet d'éclairer les situations présentes. 
  
Exemple d'analyse de source : 
Lorsqu'un étudiant lit un article sur une réforme sociale, il vérifie si l'auteur est un expert 
reconnu et si la publication est récente. 
  
Utiliser des outils de recherche : 
De nombreux outils existent pour faciliter la recherche d'informations fiables : 

• Google Scholar 
• Base de données universitaires 
• Bibliothèques en ligne 

 2.   Collecter des données : 
  
Utiliser des mots-clés efficaces : 
Les mots-clés sont essentiels pour trouver des informations pertinentes. Il est conseillé 
d'utiliser des mots spécifiques et précis pour des résultats optimaux. 
  
Organiser les informations : 
Une bonne organisation des données recueillies permet de gagner du temps. Voici 
quelques astuces : 



• Utiliser des tableaux 
• Classer par thèmes 
• Noter les dates et les auteurs 

Exemple de tableau de collecte de données : 
 

Source Thème Auteur Date 

Journal Le Monde Politique sociale Jean Dupont 2023 

Revue Science Po Politique internationale Marie Durant 2022 

  
Utiliser des outils de gestion de références : 
Des outils comme Zotero ou EndNote peuvent aider à organiser les références de manière 
efficace et à gagner du temps lors de la rédaction. 
  

 3.   Analyser l'information : 
  
Identifier les idées principales : 
Pour synthétiser des informations, il faut repérer les idées essentielles. Cela permet de 
distinguer ce qui est important de ce qui ne l'est pas. 
  
Comparer différentes sources : 
Comparer les points de vue de plusieurs sources aide à se faire une opinion éclairée et à 
éviter les biais. Cela permet aussi de vérifier la cohérence des informations. 
  
Utiliser des graphiques et des tableaux : 
Les graphiques et tableaux peuvent aider à visualiser des données complexes. Ils rendent 
l'information plus accessible et compréhensible. 
  
Exemple de graphique : 
(Texte indicatif) Un graphique comparant l'évolution du taux de chômage dans deux pays 
entre 2010 et 2020. 
  
Détecter les biais : 
Il est crucial de repérer les biais dans les sources. Cela permet de rester objectif et de ne 
pas se laisser influencer par des opinions non fondées. 
  

 4.   Rédiger une synthèse : 
  
Structurer la synthèse : 
Une bonne synthèse se doit d'être bien structurée. Voici une structure typique : 

• Introduction : présentation du sujet 
• Développement : analyse des idées principales 
• Conclusion : résumé des points clés 



Utiliser un langage clair : 
Pour que la synthèse soit compréhensible, il faut utiliser un langage simple et clair. Éviter 
les termes trop techniques ou les phrases trop longues. 
  
Relire et corriger : 
La relecture est une étape essentielle. Elle permet de détecter les erreurs et d'améliorer la 
clarté du texte. Ne pas hésiter à demander l'avis d'un camarade. 
  
Exemple de synthèse : 
(Texte indicatif) Une synthèse sur l'impact des réseaux sociaux sur la participation 
politique des jeunes, basée sur plusieurs études et articles récents. 
  
Intégrer des citations : 
Les citations permettent de renforcer les arguments. Il est important de citer correctement 
les sources pour éviter le plagiat. 
  

 5.   Utiliser les informations synthétisées : 
  
Préparer des présentations : 
Les informations synthétisées peuvent être utilisées pour préparer des présentations. Des 
outils comme PowerPoint ou Prezi peuvent être utiles. 
  
Exemple de présentation : 
(Texte indicatif) Une présentation PowerPoint sur les conséquences économiques de la 
globalisation, avec des graphiques et des tableaux pour illustrer les points clés. 
  
Développer des arguments : 
Les informations synthétisées permettent de construire des arguments solides lors des 
débats ou des discussions en classe. Cela aide à appuyer ses idées de manière 
convaincante. 
  
Utiliser dans des travaux de recherche : 
Les synthèses peuvent être réutilisées dans des travaux de recherche plus approfondis. 
Elles fournissent une base solide pour développer des analyses plus poussées. 
  
Partagez vos découvertes : 
Il est bénéfique de partager ses synthèses avec ses camarades. Cela permet d'enrichir les 
discussions et d'obtenir des retours constructifs. 
   



Chapitre 2 : Identifier les formes et manifestations du politique 
  

 1.   Comprendre les différentes formes du politique : 
  
Les institutions politiques : 
Les institutions politiques sont des structures qui organisent et régulent la vie politique. 
Elles incluent les parlements, les gouvernements et les tribunaux. 
  
Les partis politiques : 
Les partis politiques sont des groupes organisés qui cherchent à obtenir ou à maintenir le 
pouvoir. Ils proposent des programmes et mobilisent les citoyens. 
  
Les mouvements sociaux : 
Les mouvements sociaux sont des actions collectives d'individus ou de groupes qui visent 
à défendre ou promouvoir des intérêts communs. 
  
Les organisations internationales : 
Les organisations internationales, comme l'ONU ou l'UE, jouent un rôle dans la régulation 
des relations entre les États et la gestion des problèmes globaux. 
  
Les acteurs économiques : 
Les entreprises et les syndicats influencent également la politique, par leur poids 
économique et leur capacité de mobilisation. 
  

 2.   Analyser les manifestations du politique : 
  
Les élections : 
Les élections permettent aux citoyens de choisir leurs représentants. Elles sont un moment 
clé de la vie démocratique. 
  
Les débats publics : 
Les débats publics sont des discussions organisées où les citoyens peuvent échanger 
leurs points de vue sur différents sujets politiques. 
  
Les manifestations : 
Les manifestations sont des rassemblements de personnes qui expriment leurs opinions 
ou revendications de manière collective. 
  
Les campagnes électorales : 
Les campagnes électorales sont des périodes où les candidats et les partis politiques 
mobilisent les électeurs par des meetings, des affiches, etc. 
  
Les référendums : 
Les référendums permettent aux citoyens de voter directement sur des questions 
spécifiques, souvent de grande importance. 



  
 3.   Les interactions entre les acteurs politiques : 

  
Les coalitions politiques : 
Les coalitions se forment souvent entre partis politiques pour obtenir une majorité et 
gouverner ensemble. 
  
Les négociations : 
Les négociations sont des discussions entre différents acteurs politiques pour trouver des 
accords sur des sujets variés. 
  
Les conflits politiques : 
Les conflits politiques surviennent lorsque des intérêts ou des idées divergentes 
s'opposent. Ils peuvent être résolus par le dialogue ou la médiation. 
  
Les alliances internationales : 
Les États forment des alliances pour défendre leurs intérêts communs sur la scène 
internationale, comme l'OTAN. 
  
Les lobbies : 
Les lobbies sont des groupes de pression qui tentent d'influencer les décisions politiques 
en faveur de leurs intérêts. 
  

 4.   Les outils de la science politique : 
  
Les sondages : 
Les sondages mesurent l'opinion publique sur différents sujets. Ils sont fréquemment 
utilisés avant les élections. 
  
Les statistiques : 
Les statistiques fournissent des données chiffrées sur divers aspects de la société et de la 
politique. Elles aident à comprendre les tendances et les évolutions. 
  
Les études comparatives : 
Les études comparatives analysent les différences et similitudes entre plusieurs systèmes 
politiques pour en tirer des conclusions générales. 
  
Les simulations : 
Les simulations modélisent des scénarios politiques pour prévoir les conséquences de 
certaines politiques ou événements. 
  
Les analyses de discours : 
Les analyses de discours examinent les discours des acteurs politiques pour y déceler les 
stratégies et les intentions. 
  

 5.   Tableau des formes et manifestations du politique : 



 

Formes du politique Manifestations concrètes 

Institutions politiques Parlement, gouvernement, tribunaux 

Partis politiques Élections, campagnes électorales 

Mouvements sociaux Manifestations, grèves 

Organisations internationales Résolutions de l'ONU, directives de l'UE 

Acteurs économiques Lobbies, pressions économiques 

  
 6.   Exemples concrets : 

  
Exemple d'institution politique : 
Le Parlement français vote les lois et contrôle le gouvernement. Il est composé de 
l'Assemblée nationale et du Sénat. 
  
Exemple de mouvement social : 
Les Gilets jaunes en France ont organisé des manifestations pour protester contre les 
taxes sur les carburants et d'autres mesures économiques. 
  
Exemple de négociation internationale : 
La COP21 a réuni des représentants de 195 pays pour négocier un accord sur le climat 
visant à limiter le réchauffement global. 
   



Chapitre 3 : Repérer les acteurs politiques aux différentes 
échelles 
  

 1.   Les acteurs politiques nationaux : 
  
Les partis politiques : 
Les partis politiques jouent un rôle central dans la vie politique nationale. Ils organisent et 
structurent les élections. 
  
Les élus : 
Les élus, comme les députés et les sénateurs, représentent le peuple au sein des 
institutions. Ils votent les lois et contrôlent le gouvernement. 
  
Le gouvernement : 
Le gouvernement, dirigé par le Premier ministre, met en œuvre les politiques publiques. Il 
est responsable devant le Parlement. 
  
Le président de la République : 
Le président de la République est le chef de l'État. Il a des pouvoirs exécutifs importants, 
comme la nomination du Premier ministre. 
  
Les groupes de pression : 
Les groupes de pression, ou lobbies, essaient d'influencer les décisions politiques en 
représentant des intérêts spécifiques. 
  

 2.   Les acteurs politiques locaux : 
  
Les maires : 
Les maires sont les élus locaux les plus importants. Ils gèrent les communes et leurs 
services publics. 
  
Les conseils municipaux : 
Les conseils municipaux prennent des décisions importantes pour la commune. Ils votent 
le budget et les projets de développement. 
  
Les régions : 
Les conseils régionaux gèrent des compétences comme les transports et les lycées. Ils 
sont dirigés par un président de région. 
  
Les départements : 
Les conseils départementaux s'occupent des collèges, des routes départementales et de 
l'aide sociale. Ils sont dirigés par un président. 
  
Les associations locales : 



Les associations locales participent à la vie politique en représentant les intérêts des 
habitants et en proposant des initiatives. 
  

 3.   Les acteurs politiques internationaux : 
  
L'Union Européenne : 
L'Union Européenne est une organisation politique et économique regroupant 27 pays. Elle 
prend des décisions importantes pour ses membres. 
  
Les organisations internationales : 
Les organisations internationales, comme l'ONU, jouent un rôle clé dans la diplomatie et la 
gestion des crises mondiales. 
  
Les multinationales : 
Les multinationales ont une influence politique en raison de leur pouvoir économique. Elles 
peuvent influencer les politiques nationales. 
  
Les ONG : 
Les ONG travaillent au niveau international pour défendre des causes, comme les droits de 
l'homme et l'environnement. 
  
Les accords internationaux : 
Les accords internationaux, comme l'accord de Paris sur le climat, sont négociés par les 
États pour traiter des problèmes mondiaux. 
  

 4.   Les interactions entre les acteurs : 
  
Les relations entre le national et le local : 
Les décisions nationales influencent les politiques locales. Les élus locaux doivent souvent 
appliquer des lois votées au niveau national. 
  
Les relations entre le national et l'international : 
Les États doivent respecter les accords internationaux. Les décisions de l'UE ont un impact 
direct sur les politiques nationales. 
  
Les interactions entre les acteurs économiques et politiques : 
Les entreprises et les gouvernements collaborent pour favoriser le développement 
économique. Les lobbies influencent les décisions politiques. 
  
Les interactions entre les ONG et les gouvernements : 
Les ONG collaborent avec les gouvernements pour mener des actions humanitaires et 
environnementales. Elles exercent aussi une pression politique. 
  
Les relations entre les citoyens et les élus : 
Les citoyens participent à la vie politique en votant et en s'impliquant dans des 
associations. Ils peuvent influencer les décisions par des pétitions. 



  
 5.   Les enjeux contemporains : 

  
La montée des populismes : 
Les mouvements populistes gagnent en influence dans de nombreux pays, remettant en 
question les élites et les institutions traditionnelles. 
  
La participation citoyenne : 
Les nouvelles formes de participation, comme les consultations en ligne, permettent aux 
citoyens de s'impliquer davantage dans la politique. 
  
La crise de la représentativité : 
La défiance envers les élus et les institutions est croissante. Les citoyens demandent plus 
de transparence et d'implication directe. 
  
Les défis environnementaux : 
Les questions environnementales prennent une place centrale dans les débats politiques, 
avec des enjeux comme le réchauffement climatique. 
  
La mondialisation : 
La mondialisation transforme les interactions politiques et économiques. Les États doivent 
s'adapter à un monde de plus en plus interconnecté. 
  

Échelle Acteurs Rôles Exemples 

National Président, Parlement, 
Gouvernement 

Décision, mise en 
œuvre des politiques 

Vote des lois, gestion 
des ministères 

Local Maire, Conseil 
municipal 

Gestion communale Aménagement urbain, 
services publics 

International ONU, UE, 
Multinationales 

Diplomatie, économie 
globale 

Accords internationaux, 
commerce 

   



Chapitre 4 : Analyser les caractéristiques des grandes aires 
géoculturelles 
  

 1.   Comprendre les aires géoculturelles : 
  
Définition des aires géoculturelles : 
Une aire géoculturelle est une région du monde caractérisée par une culture spécifique. 
Elle se distingue par ses traditions, sa langue, sa religion et son histoire. 
  
Principaux critères d'identification : 
Pour définir une aire géoculturelle, on considère plusieurs critères :  

• Langue 
• Religion 
• Traditions 
• Histoire commune 

Exemple d'aire géoculturelle : 
La Méditerranée est une aire géoculturelle avec des similitudes culturelles entre pays 
comme la Grèce, l'Italie et l'Espagne. 
  
Importance des aires géoculturelles : 
Les aires géoculturelles permettent de comprendre les dynamiques sociales et politiques. 
Elles influencent les relations internationales et les échanges culturels. 
  
Étudier les interactions : 
Il est crucial d'étudier comment différentes aires géoculturelles interagissent. Ces 
interactions peuvent mener à des échanges culturels enrichissants ou à des conflits. 
  

 2.   Les grandes aires géoculturelles dans le monde : 
  
L'Europe : 
L'Europe est caractérisée par une grande diversité culturelle, linguistique et religieuse. Elle 
est marquée par une histoire riche et complexe. 
  
Exemple de diversité en Europe : 
En Espagne, on trouve des cultures variées comme celles des Basques, des Catalans et 
des Galiciens. 
  
L'Asie : 
L'Asie est la région la plus peuplée du monde. Elle est culturellement très diverse, avec des 
religions comme le bouddhisme, l'hindouisme et l'islam. 
  
L'Amérique : 



L'Amérique se divise en trois grandes régions géoculturelles : l'Amérique du Nord, 
l'Amérique Centrale et l'Amérique du Sud, chacune avec ses spécificités. 
  
L'Afrique : 
L'Afrique est riche en diversités culturelles et linguistiques. Elle est souvent divisée en 
Afrique du Nord et Afrique subsaharienne. 
  
Le Moyen-Orient : 
Le Moyen-Orient est une région stratégique avec une culture riche basée sur l'islam. Il est 
marqué par des conflits géopolitiques complexes. 
  

 3.   Facteurs historiques et géographiques : 
  
Influence historique : 
L'histoire de chaque aire géoculturelle a un impact majeur sur sa culture actuelle. Les 
conquêtes, les colonisations et les migrations ont façonné les cultures. 
  
Exemple de l'influence historique : 
La colonisation européenne en Amérique a profondément modifié les cultures locales et 
introduit de nouvelles langues et religions. 
  
Impact géographique : 
La géographie joue un rôle crucial. Les montagnes, les rivières et les déserts peuvent isoler 
des populations et créer des cultures distinctes. 
  
Ressources naturelles : 
Les ressources naturelles d'une région influencent son développement économique et 
culturel. Le pétrole au Moyen-Orient en est un exemple frappant. 
  
Climat : 
Le climat d'une région affecte les modes de vie et les pratiques agricoles. Les différentes 
zones climatiques créent des besoins variés. 
  
Frontières politiques : 
Les frontières politiques peuvent diviser des aires géoculturelles et créer des tensions. Elles 
sont souvent le résultat de l'histoire coloniale. 
  

 4.   Les dynamiques sociales et économiques : 
  
Inégalités économiques : 
Les inégalités économiques peuvent varier fortement d'une aire géoculturelle à l'autre. 
Certaines régions sont plus développées économiquement que d'autres. 
  
Exemple d'inégalité économique : 
L'Amérique du Nord est beaucoup plus riche que l'Amérique Centrale et l'Amérique du Sud. 
  



Migrations et démographie : 
Les mouvements de population influencent les cultures. Les migrations économiques et les 
réfugiés modifient les compositions démographiques. 
  
Urbanisation : 
L'urbanisation rapide dans certaines aires géoculturelles transforme les modes de vie. 
L'Asie est particulièrement touchée par ce phénomène. 
  
Globalisation : 
La globalisation a un impact majeur. Elle homogénéise certaines cultures tout en 
permettant des échanges culturels enrichissants. 
  
Éducation et accès au savoir : 
L'accès à l'éducation varie d'une région à l'autre, influençant le développement culturel et 
économique. L'Europe et l'Amérique du Nord ont un taux d'alphabétisation élevé. 
  

 5.   Exemples concrets et comparaisons : 
  
Comparaison Europe-Asie : 
L'Europe et l'Asie ont des histoires, des religions et des langues très différentes, mais ont 
connu des échanges importants via la Route de la Soie. 
  
Exemple de Route de la Soie : 
La Route de la Soie reliait la Chine à l'Europe, facilitant les échanges de marchandises et 
de cultures. 
  
Comparaison Amérique-Afrique : 
L'Amérique et l'Afrique ont des histoires coloniales marquées mais ont développé des 
cultures distinctes influencées par les colonisateurs. 
  
Comparaison Moyen-Orient-Europe : 
Le Moyen-Orient et l'Europe ont des interactions culturelles riches. L'Empire Ottoman a eu 
une grande influence sur la culture européenne. 
  
Impact des échanges commerciaux : 
Les échanges commerciaux internationaux influencent les cultures. Les produits, les idées 
et les technologies circulent entre les aires géoculturelles. 
  
Tableau comparatif des caractéristiques des aires géoculturelles : 
 

Région Langue principale Religion principale Histoire marquante 

Europe Anglais, Français, 
Allemand 

Christianisme Deux guerres 
mondiales 



Asie Chinois, Hindi, 
Japonais 

Bouddhisme, Hindouisme, 
Islam 

Anciennes civilisations 

Amérique Anglais, Espagnol, 
Portugais 

Christianisme Colonisation 
européenne 

Afrique Arabe, Swahili, 
Français 

Islam, Christianisme Colonisation, traite 
négrière 

Moyen-
Orient 

Arabe, Persan, Turc Islam Empire Ottoman 

   



C8 : Fournir un appui à la prise de décision politique 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C8 : Fournir un appui à la prise de décision politique est essentiel 
pour tout étudiant en Licence Science Po (Science Politique). Il s'agit d'apprendre à 
analyser des données, à comprendre les enjeux politiques et à formuler des 
recommandations stratégiques. 
 
En gros, tu seras l'assistant idéal pour aider les décideurs politiques à prendre des 
décisions éclairées. Ce bloc te permettra de maîtriser des outils d'analyse et d'évaluation 
pour offrir des conseils pertinents et fondés. Tu apprendras aussi à synthétiser des 
informations complexes et à les présenter de manière claire et concise. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est crucial de bien comprendre le contexte 
politique et social dans lequel tu évolues. Travaille régulièrement sur des études de cas 
concrètes et reste à jour sur les actualités politiques. Utilise des ressources variées comme 
des articles, des podcasts et des rapports pour enrichir ta compréhension. 
  
Pense également à développer tes compétences en communication pour présenter tes 
analyses de manière convaincante. Pratique-toi à formuler des recommandations claires 
et justifiées. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Rendre compte des pratiques des politiques publiques  .............................................  Aller 

      1.   Qu'est-ce que les politiques publiques ?  ................................................................................................  Aller 

      2.   Les étapes de l'élaboration des politiques publiques ..................................................................  Aller 

      3.   Les outils d'analyse des politiques publiques  ....................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Rendre compte des pratiques des politiques 
publiques 
  

 1.   Qu'est-ce que les politiques publiques ? : 
  
Définition des politiques publiques : 
Les politiques publiques sont des actions et décisions prises par les autorités publiques 
pour répondre à des problèmes spécifiques. Elles incluent des lois, règlements, et 
programmes gouvernementaux. 
  
Objectifs des politiques publiques : 
Les politiques publiques visent à résoudre des problèmes sociaux, économiques, et 
environnementaux. Par exemple, elles peuvent viser à réduire le chômage ou à améliorer 
l'éducation. 
  
Exemple de politique publique : 
La mise en place de la Loi sur la transition énergétique pour une croissance verte en 
France. 
  
Acteurs des politiques publiques : 
Les principaux acteurs incluent les gouvernements, les administrations publiques, les élus, 
les citoyens, et les groupes d'intérêt. Tous jouent un rôle dans la création et la mise en 
œuvre des politiques. 
  
Évaluation des politiques publiques : 
Elle est essentielle pour mesurer l'impact et l'efficacité des politiques. Cela permet 
d'identifier les réussites et les échecs. 
  

 2.   Les étapes de l'élaboration des politiques publiques : 
  
Identification des problèmes : 
La première étape consiste à identifier les problèmes qui nécessitent une intervention 
publique. Cela peut se faire par des études ou des enquêtes. 
  
Formulation des solutions : 
Une fois les problèmes identifiés, des solutions sont proposées. Cela inclut la rédaction de 
projets de loi ou la création de programmes spécifiques. 
  
Décision : 
Les solutions proposées sont ensuite discutées et adoptées par les instances 
décisionnelles comme le parlement ou le gouvernement. 
  
Mise en œuvre : 
Les décisions prises sont mises en œuvre par les administrations publiques et les 
différents acteurs impliqués. 



  
Évaluation et ajustement : 
Une évaluation est faite pour mesurer les résultats. En fonction des résultats, des 
ajustements peuvent être nécessaires. 
  

 3.   Les outils d'analyse des politiques publiques : 
  
Analyse coûts-bénéfices : 
Elle permet de comparer les coûts et les bénéfices d'une politique pour déterminer sa 
faisabilité et son efficacité. 
  
Évaluation d'impact : 
Cet outil mesure les effets d'une politique publique sur la société et l'économie. Il peut 
inclure des enquêtes et des études de cas. 
  
Tableaux de bord : 
Ils sont utilisés pour suivre les indicateurs clés de performance des politiques publiques. 
Cela aide à suivre les progrès et à identifier les problèmes. 
  
Exemple de tableau de bord : 
 

Indicateur Valeur cible Valeur actuelle 

Taux de chômage 5% 7% 

Émissions de CO2 300 Mt 350 Mt 

  
Analyse SWOT : 
Cette méthode permet d'identifier les forces, faiblesses, opportunités et menaces d'une 
politique publique. Elle aide à prendre des décisions informées. 
  
Sondages et enquêtes : 
Ils permettent de recueillir l'opinion publique sur les politiques. Les résultats peuvent guider 
les décisions et ajustements nécessaires. 
  

 4.   Les défis dans l'évaluation des politiques publiques : 
  
Complexité des problèmes : 
Les problèmes sociaux sont souvent complexes et multifactoriels, rendant difficile 
l'évaluation de l'impact direct des politiques publiques. 
  
Données insuffisantes : 
Parfois, les données nécessaires pour évaluer les politiques ne sont pas disponibles ou 
sont incomplètes, ce qui complique l'analyse. 
  
Résistance au changement : 



Les acteurs peuvent résister aux changements apportés par les politiques, limitant ainsi 
leur efficacité et impact. 
  
Contexte changeant : 
Les enjeux politiques, économiques et sociaux peuvent évoluer rapidement, rendant 
obsolètes certaines politiques ou nécessitant des ajustements constants. 
  
Problèmes de coordination : 
La mise en œuvre de politiques nécessite souvent la coordination de plusieurs acteurs, ce 
qui peut être difficile à gérer efficacement. 
   



Chapitre 2 : Rédiger des documents variés comme des notes et 
articles 
  

 1.   Comprendre la note de synthèse : 
  
Définition : 
Une note de synthèse est un document bref qui résume les points essentiels d'un sujet. Elle 
est souvent utilisée pour informer rapidement les décideurs. 
  
Objectif : 
Le but est de présenter une information claire et concise. Une bonne note de synthèse doit 
être accessible et compréhensible en peu de temps. 
  
Structure : 
Une note de synthèse doit suivre une structure logique, généralement composée de : 

• Introduction 
• Développement 
• Conclusion 

Exemple de note de synthèse : 
Un étudiant rédige une note sur les impacts économiques du changement climatique. 
  

 2.   Les articles académiques : 
  
Introduction : 
Les articles académiques sont des documents écrits par des chercheurs pour partager 
des résultats de recherche. Ils suivent un format rigoureux. 
  
Structure : 
Un article académique typique contient : 

• Titre 
• Résumé 
• Introduction 
• Méthodologie 
• Résultats 
• Discussion 
• Conclusion 

Exemple d'article académique : 
Un étudiant publie un article sur l'impact des politiques publiques sur l'égalité des sexes. 
  

 3.   Les articles de presse : 
  



Introduction : 
Les articles de presse visent à informer le grand public sur des événements récents. Ils 
doivent être précis, concis et attrayants. 
  
Structure : 
La structure d'un article de presse comprend : 

• Titre accrocheur 
• Chapeau (résumé) 
• Corps de l'article 
• Conclusion 

Exemple d'article de presse : 
Un étudiant écrit un article sur les élections présidentielles en France. 
  

 4.   Les rapports : 
  
Introduction : 
Un rapport est un document détaillé qui présente des informations, analyses et 
recommandations sur un sujet spécifique. 
  
Structure : 
La structure d'un rapport inclut : 

• Introduction 
• Objectifs 
• Méthodologie 
• Analyse 
• Recommandations 

Exemple de rapport : 
Un étudiant rédige un rapport sur l'impact des réseaux sociaux sur la participation 
politique des jeunes. 
  

 5.   Les mémoires et dissertations : 
  
Introduction : 
Les mémoires et dissertations sont des travaux académiques de grande envergure qui 
nécessitent une recherche approfondie et une analyse critique. 
  
Structure : 
Un mémoire ou une dissertation suit généralement cette structure : 

• Introduction 
• Revue de littérature 
• Méthodologie 



• Résultats 
• Discussion 
• Conclusion 

Exemple de mémoire : 
Un étudiant rédige un mémoire sur l'influence des lobbies sur les politiques 
environnementales. 
  

Type de document Public cible Objectif 

Note de synthèse Décideurs Informer rapidement 

Article académique Chercheurs Partager des recherches 

Article de presse Grand public Informer sur l'actualité 

Rapport Professionnels Analyser et recommander 

Mémoire Académiques Recherche approfondie 

   



Chapitre 3 : Participer à la formulation des stratégies d’action 
  

 1.   Comprendre les enjeux : 
  
Identifier les objectifs : 
Avant de formuler une stratégie, il est crucial de savoir quels sont les objectifs à atteindre. 
Cela peut inclure des objectifs à court terme comme augmenter les ventes de 10% ou à 
long terme comme améliorer la notoriété de la marque. 
  
Analyser le contexte : 
Comprendre le contexte politique, économique, social et technologique est essentiel. Cela 
aide à identifier les opportunités et les menaces qui peuvent influencer la stratégie. 
  
Évaluer les ressources disponibles : 
Avant d'élaborer une stratégie, il est important de connaître les ressources disponibles, 
qu'elles soient financières, humaines ou matérielles. Par exemple, savoir si l'on dispose d'un 
budget de 50 000 euros pour une campagne publicitaire. 
  
Consulter les parties prenantes : 
Impliquer les parties prenantes dans la formulation de la stratégie permet d'avoir des 
perspectives variées. Cela inclut les employés, les clients, les investisseurs et même les 
fournisseurs. 
  
Établir des priorités : 
Il est essentiel de hiérarchiser les actions à mettre en place. Par exemple, prioriser 
l'amélioration de la qualité du produit avant de lancer une nouvelle campagne marketing. 
  

 2.   Élaborer la stratégie : 
  
Définir des actions concrètes : 
Une bonne stratégie doit inclure des actions précises et mesurables. Par exemple, 
augmenter le nombre de posts sur les réseaux sociaux de 20% par mois. 
  



 
  
Établir un calendrier : 
Un calendrier permet de suivre la progression des actions. Par exemple, lancer une 
campagne de publicité à partir de janvier et mesurer ses effets en juin. 
  
Allouer les ressources : 
Répartir les ressources humaines et financières de manière optimale est crucial. Par 
exemple, attribuer un budget de 10 000 euros à la recherche et développement. 
  

 
  
Responsabiliser les acteurs : 
Chacun doit savoir ce qu'il a à faire et être responsable de ses actions. Par exemple, 
désigner un chef de projet pour superviser la mise en œuvre de la stratégie. 
  
Mesurer les résultats : 



Évaluer régulièrement les résultats permet d'ajuster la stratégie si nécessaire. Par exemple, 
si l'objectif de vente n'est pas atteint, revoir la stratégie marketing. 
  

 3.   Analyser les résultats : 
  
Utiliser des indicateurs de performance : 
Les indicateurs de performance comme le taux de conversion, le chiffre d'affaires ou la 
satisfaction client sont essentiels pour évaluer l'efficacité de la stratégie. 
  
Faire des rapports réguliers : 
Des rapports mensuels ou trimestriels permettent de suivre l'évolution des actions et de 
prendre des décisions rapides si nécessaire. 
  
Ajuster la stratégie : 
En fonction des résultats obtenus, il peut être nécessaire de modifier certaines actions. Par 
exemple, si une campagne publicitaire ne fonctionne pas, il faut peut-être changer le 
message ou le canal de diffusion. 
  
Consulter les retours des parties prenantes : 
Les retours des clients, employés et autres parties prenantes sont précieux pour ajuster la 
stratégie. Par exemple, un feedback négatif sur un produit peut conduire à des 
améliorations. 
  
Apprendre des erreurs : 
Une analyse des échecs permet d'éviter de répéter les mêmes erreurs à l'avenir. Par 
exemple, comprendre pourquoi une action n'a pas fonctionné peut éviter de reproduire les 
mêmes erreurs. 
  

 4.   Communiquer la stratégie : 
  
Informer les équipes : 
Il est crucial que toute l'équipe soit informée de la stratégie et de ses objectifs. Une bonne 
communication interne est la clé du succès. 
  
Utiliser des outils de communication : 
Des outils comme les newsletters, les réunions ou les plateformes de collaboration en ligne 
peuvent aider à diffuser la stratégie efficacement. 
  
Former les employés : 
Pour que la stratégie soit bien mise en œuvre, il peut être nécessaire de former les 
employés. Par exemple, une formation aux nouvelles technologies utilisées. 
  
Promouvoir la stratégie en externe : 
Une bonne stratégie doit également être communiquée aux clients et partenaires. Par 
exemple, via des campagnes publicitaires ou des communiqués de presse. 
  



Recevoir des feedbacks : 
Encourager les retours des employés et des clients permet d'ajuster la stratégie en temps 
réel. Par exemple, mettre en place un système de feedback anonyme. 
  

 5.   Exemples concrets : 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une entreprise a optimisé son processus de production en réduisant les temps d'arrêt 
machine de 15%, augmentant ainsi sa production de 20%. 
  

 
  
Exemple de stratégie marketing : 
Une start-up a doublé ses ventes en utilisant une stratégie de marketing digital orientée 
sur les réseaux sociaux, augmentant leur portée de 50% en six mois. 
  

 
  



Exemple de gestion des ressources humaines : 
Une entreprise a mis en place un programme de formation pour ses employés, réduisant 
le taux de rotation du personnel de 30%. 
  

 
  
Exemple de communication interne : 
Une société a amélioré sa communication interne en utilisant une plateforme de 
collaboration, ce qui a augmenté la productivité de 25%. 
  
Exemple de stratégie de responsabilité sociale : 
Une entreprise a mis en place une politique de développement durable, réduisant son 
empreinte carbone de 40% en trois ans. 
  

Étape Action Exemple 

1. Comprendre les 
enjeux 

Identifier les objectifs Augmenter les ventes de 10% 

2. Élaborer la stratégie Définir des actions 
concrètes 

Augmenter les posts sur réseaux 
sociaux de 20% 

3. Analyser les 
résultats 

Utiliser des indicateurs de 
performance 

Taux de conversion, chiffre 
d'affaires 

4. Communiquer la 
stratégie 

Informer les équipes Réunions, newsletters 

5. Exemples concrets Stratégie marketing Doubler les ventes via réseaux 
sociaux 

   



Chapitre 4 : Proposer des actions en matière de lobbying et 
représentation 
  

 1.   Comprendre le lobbying : 
  
Définition du lobbying : 
Le lobbying est une stratégie utilisée par des groupes d'intérêts pour influencer la prise de 
décisions publiques. Cela peut inclure des actions auprès des élus, des médias ou des 
institutions. 
  
Rôle des lobbyistes : 
Les lobbyistes représentent les intérêts de leurs clients auprès des décideurs politiques. Ils 
fournissent des informations, des analyses et proposent des solutions pour orienter les 
décisions en leur faveur. 
  
Exemple de lobbying : 
Un groupe environnemental rencontre des députés pour proposer des lois visant à réduire 
les émissions de CO2 de 30% d'ici 2030. 
  

 
  
Différence entre lobbying et plaidoyer : 
Le lobbying se concentre sur l'influence des décisions politiques spécifiques, tandis que le 
plaidoyer vise à sensibiliser et mobiliser le public pour des causes plus larges. 
  
Encadrement du lobbying : 
En France, le lobbying est encadré par des lois visant à garantir la transparence et 
l'éthique dans les pratiques des lobbyistes, comme la loi Sapin II de 2016. 
  

 2.   Élaborer une stratégie de lobbying : 
  



Identifier les objectifs : 
La première étape est de définir clairement les objectifs du lobbying. Cela peut inclure 
l'adoption d'une nouvelle loi, la modification d'un règlement ou l'allocation de fonds 
publics. 
  
Analyser le contexte politique : 
Il est essentiel de comprendre le paysage politique, les acteurs clés et les dynamiques en 
jeu. Cela aide à identifier les opportunités et les obstacles potentiels. 
  
Exemple de contexte politique : 
Analyser l'impact des élections locales sur les priorités du conseil municipal pour 
déterminer le meilleur moment pour proposer une action. 
  
Élaborer un plan d'action : 
Un plan d'action détaillé doit être mis en place, incluant les étapes spécifiques, les 
ressources nécessaires et les délais. Cela garantit une approche structurée et efficace. 
  
Réseautage et alliances : 
Établir des relations avec d'autres groupes d'intérêts, des élus et des fonctionnaires peut 
renforcer la position du lobbyiste et augmenter les chances de succès. 
  

 3.   Techniques de lobbying : 
  
Rencontres et réunions : 
Organiser des rencontres avec les décideurs politiques est une technique courante. Cela 
permet de présenter les arguments, fournir des informations et répondre aux questions. 
  
Campagnes de communication : 
Utiliser les médias et les réseaux sociaux pour sensibiliser le public et attirer l'attention sur 
une cause peut amplifier l'impact du lobbying. 
  
Exemple de campagne de communication : 
Lancer une campagne en ligne pour soutenir une loi de protection des animaux, obtenant 
50 000 signatures en un mois. 
  
Évènements publics : 
Organiser des conférences, des séminaires ou des manifestations publiques peut attirer 
l'attention sur une question et mobiliser le soutien populaire. 
  
Fournir des documents de position : 
Les documents de position sont des rapports ou des mémoires détaillant les arguments et 
les recommandations du lobbyiste. Ils sont souvent remis aux décideurs politiques. 
  

 4.   Mesurer l'impact du lobbying : 
  
Indicateurs de performance : 



Pour évaluer l'efficacité des actions de lobbying, il est important de définir des indicateurs 
de performance tels que le nombre de rencontres organisées, les soutiens obtenus et les 
résultats législatifs. 
  
Suivi et évaluation : 
Un suivi régulier des actions et une évaluation des résultats permettent d'ajuster la 
stratégie en fonction des succès et des défis rencontrés. 
  
Exemple d'indicateur de performance : 
Un lobbyiste mesure l'impact de sa campagne en comptant le nombre de députés ayant 
co-signé une proposition de loi environnementale. 
  
Retour d'expérience : 
Analyser les expériences passées et les leçons apprises peut aider à améliorer les 
stratégies futures de lobbying et à éviter les erreurs. 
  
Tableau de suivi : 
 

Action Indicateur Résultat 

Rencontres avec les élus Nombre de réunions 10 réunions 

Campagne de communication Nombre de signatures 50 000 signatures 

  
 5.   Cas pratiques de lobbying : 

  
Étude de cas - Réforme fiscale : 
Un groupe de lobbyistes travaille pour modifier une loi fiscale. Ils identifient les décideurs 
clés, organisent des réunions et lancent une campagne de sensibilisation. 
  
Étude de cas - Loi sur la santé : 
Des associations de patients se regroupent pour influencer une loi sur la santé. Elles 
utilisent des témoignages personnels, des études scientifiques et des rencontres avec les 
élus. 
  
Exemple de cas pratique : 
Un syndicat d'enseignants organise des manifestations et rencontre des députés pour 
obtenir une augmentation de 5% des salaires dans l'éducation. 
  
Rétroaction et analyse : 
Après avoir mené une action de lobbying, il est important de recueillir des retours des 
parties prenantes et d'analyser les résultats obtenus pour ajuster les stratégies futures. 
  
Conclusion des cas : 
Les études de cas montrent l'importance d'une stratégie bien définie et de la collaboration 
avec différents acteurs pour réussir une action de lobbying. 


